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La seance est ouverte a 10 h 30. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation au Timor oriental 

Le President ( parle en anglais ) : J’informe les 
membres du Conseil que j’ai regu des representants de 
l’Australie, du Bresil, de l’lndonesie, de la Nouvelle- 
Zelande et de la Norvege des lettres dans lesquelles ils 
demandent a etre invites a participer au debat sur la 
question inscrite a l’ordre du jour du Conseil. Selon la 
pratique etablie, je propose, avec l’assentiment du 
Conseil, d’inviter ce representant a participer au debat, 
sans droit de vote, conformement aux dispositions per- 
tinentes de la Charte et a l’article 37 du reglement inte- 
rieur provisoire du Conseil. 

Puisqu’il n’y a pas d’objection, il en est ainsi de¬ 
cide. 

Sur l’invitation du President, Mine Wensley 

(Australie), M. Fonseca (Bresil), M. Wibisono 

(Indonesie), M. Powles (Nouvelle-Zelande) et 

M. Brattskat (Norvege) occupent les sieges qui 

leur sont reserves sur le cote de la salle du 

Conseil. 

Le President ( parle en anglais ) : En l’absence 
d’objection, je considere que le Conseil de securite 
decide, au titre de Particle 39 de son reglement inte- 
rieur provisoire, d’inviter M. Hedi Annabi, Sous- 
Secretaire general aux operations de maintien de la 
paix. 

En 1’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

J’invite M. Annabi a prendre place a la table du 
Conseil. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. Le 
Conseil de securite se reunit conformement a 1’accord 
auquel il est parvenu lors de ses consultations pream¬ 
bles. 

Je voudrais, tout d’abord, au nom du Conseil, 
adresser nos sinceres condoleances aux Gouvernements 
et aux peuples du Bangladesh et du Nepal, ainsi qu’aux 
families des disparus, a la suite du deces de deux de 
leurs soldats qui ont donne leur vie en servant la cause 
de la paix dans le cadre de 1’Administration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental. 


Je donne la parole au Sous-Secretaire general aux 
operations de maintien de la paix, M. Hedi Annabi, 
auquel le Conseil de securite a adresse une invitation 
au titre de Particle 39 de son reglement interieur provi¬ 
soire. 

M. Annabi ( parle en anglais ) : Depuis le dernier 
rapport du Secretaire general qui a ete presente au 
Conseil le 26 juillet, et depuis notre seance 
d’information qui a eu lieu le 28 juillet, il s’est produit 
au Timor oriental un certain nombre d’evenements dont 
j’aimerais vous rendre compte. 

J’aborderai successivement la situation en ma- 
tiere de securite, la situation des refugies au Timor oc¬ 
cidental, les questions relatives a la gouvernance et a 
Padministration publique ainsi que les activites politi- 
ques recentes au Timor oriental. 

Au cours du mois dernier, la situation en matiere 
de securite au Timor oriental s’est deterioree. Elle a ete 
marquee par une serie d’incidents causes par la milice 
depuis l’assassinat d’un soldat du contingent neo- 
zelandais de PAdministration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental (ATNUTO) qui s’est produit le 
4juillet. On a regu de plus en plus d’indications 
confirmant les activites et les mouvements de la milice 
dans les secteurs du centre et de l’ouest du Timor 
oriental. Le Conseil a ete informe de l’incident interve- 
nu le 2 aout au nord de Maliana dans le district de Bo- 
bonaro, ou un petit groupe d’hommes bien armes ont 
echange des coups de feu avec les troupes de 
l’ATNUTO. Deux membres suspectes de la milice ont 
ete tues au cours de cet incident et tous deux portaient 
des uniformes des Forces armees indonesiennes et dis- 
posaient de fusils SKS. Un incident semblable s’est 
produit le 6 aout, pres de Batugade, dans le district de 
Bobonaro. Au cours de cet incident, un membre au 
moins de la milice a ete blesse. Le 10 aout, au cours de 
l’incident le plus grave intervenu a ce jour, une ving- 
taine de miliciens ont attaque une section nepalaise de 
l’ATNUTO qui servait au sein du bataillon neo- 
zelandais. A la suite de cette attaque, qui a eu lieu a 
Cova Lima, un soldat nepalais a ete tue et trois autres 
soldats ont ete blesses. Le 17 aout, une patrouille de 
troupes fidjiennes a egalement echange des coups de 
feu dans la zone se situant entre Suai et la frontiere 
avec le Timor occidental, avec un groupe d’hommes 
suspectes d’appartenir a la milice. En fait, un autre in¬ 
cident est intervenu hier soir au cours duquel des mem¬ 
bres australiens de l’ATNUTO ont echange des coups 
de feu, au nord-est de Maliana, avec des hommes sus- 
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pectes d’appartenir a la milice, mais les premieres indi¬ 
cations ne semblent pas faire etat de victimes. 

Depuis que les forces de maintien de la paix ont 
pris les fonctions de la Force internationale au Timor 
oriental (INTERFET), les activites de la milice 
s’etaient limitees aux districts d’Ermera, de Bobonaro 
et de Cova Lima et a l’enclave d’Oecussi. Toutefois, au 
cours du mois dernier, il est devenu evident que les 
elements de la milice operent a present dans les dis¬ 
tricts d’Ainaro, de Manufahi et peut etre egalement 
dans les districts d’Aileu, de Dili et de Liquica. 
L’ATNUTO indique qu’il y aurait en ce moment de 60 
a 120 miliciens repartis au moins en huit groupes qui 
operent au Timor oriental. Ces groupes ont montre re- 
cemment un certain degre d’efficacite operationnelle et 
une plus grande volonte d’engager les troupes de 
maintien de la paix de TATNUTO. Leur niveau 
d’activite au sein du Timor oriental indique un niveau 
de coordination et de preparation jamais vu jusqu’ici. 

Les objectifs de la milice restent difficiles a eva- 
luer. Toutefois, dans l’ensemble, on pense qu’elle a 
Tintention de maintenir une activite violente contre la 
population civile et contre TATNUTO afin de tenter de 
saper le processus de transition. Dans le pire des cas, 
qui, nous Tesperons, ne se produira pas mais auquel 
nous devons etre prepares, il est possible qu’elle tente 
de destabiliser le Timor oriental par des operations 
d’attaques de type guerilla, de discrediter TATNUTO et 
de jeter le doute sur son efficacite parmi les Timorais 
de l’Est. Il est possible aussi qu’elle tente de saper la 
capacite des forces de maintien de la paix de maintenir 
la securite en leur infligeant des pertes chaque fois 
qu’elle en aura la possibility. 

La milice represente une menace manifeste a la 
paix et a la securite dans le Timor oriental et 
TATNUTO a pris des mesures pour repondre a cette 
menace. La premiere de ces mesures a consiste a rede- 
ployer ne compagnie de Manatuto, dans le secteur 
oriental, vers Dili, dans le secteur central, ce qui a 
permis de liberer d’autres troupes de TATNUTO dans 
le secteur central des taches de protection statiques et 
d’ameliorer la capacite de TATNUTO de repondre ra- 
pidement, chaque fois que le besoin s'en faisait sentir, 
aux nouveaux incidents de securite, que ce soit a Dili 
ou ailleurs dans le secteur central. En meme temps, une 
autre compagnie du secteur oriental a regu un preavis 
de six heures pour se deplacer et apporter, le cas 
echeant, un appui tant au secteur occidental qu’au sec¬ 
teur central et a Oecussi. 


Apres avoir examine la situation en matiere de 
securite, le commandant de la force de TATNUTO et le 
Representant special, M. Vieira de Mello, sont arrives a 
la conclusion qu’il etait fondamental de maintenir le 
niveau actuel des forces pour pouvoir faire face a la 
menace posee par ces activites de la milice. La mise en 
oeuvre d’un plan precedemment annonce tendant a ra- 
mener a 500 le nombre de soldats dans le secteur Est 
du Timor oriental - plan qui visait a ramener la taille 
du bataillon de 1 850 a 500 soldats avant la fin du mois 
de janvier -a par consequent ete reporte. La puissance 
actuelle des forces du Timor oriental apres une pre¬ 
miere reduction, se situe a 1 636 soldats. Nous garde- 
rons la situation a 1’examen et nous informerons le 
Conseil de toute nouvelle modification qui meriterait 
d’etre apportee au niveau des forces ou a leurs moda- 
lites d’action. 

Les contacts officiels et la cooperation entre 
TATNUTO et les TNI restent satisfaisants, et les in¬ 
formations sur le personnel et les activites des milices 
sont transmises par Tintermediaire du Groupe de tra¬ 
vail de la coordination tactique. Toutefois, les evene- 
ments du mois dernier suscitent a nouveau de vives 
preoccupations quant a la capacite ou a la volonte du 
TNI - ou, en tous cas, de certains de ses elements - de 
prevenir les activites des milices au Timor occidental, 
de prendre les mesures qui s’imposent d’urgence de 
part et d’autre de la frontiere et de garantir la securite 
des refugies au Timor occidental. 

La situation actuelle en matiere de securite a ren- 
force la determination des dirigeants du Timor oriental 
de mettre en place une force de securite nationale. 
L’ATNUTO et les dirigeants du Timor oriental etudient 
de pres le rapport, elabore par une equipe du King’s 
College de Londres, qui presente les formules possibles 
en ce qui concerne la creation d’une force de securite et 
la reforme du secteur de la securite. Les trois formules 
proposees font des anciennes Forces armees de libera¬ 
tion nationale du Timor oriental (FALINTIL) Telement 
central de la future force de defense. La premiere for- 
mule propose la mise sur pied d’une force pouvant 
compter jusqu’a 5 000 hommes, qui se fonderait sur les 
membres des anciennes FALINTIL et du personnel 
supplemental recrute par la conscription. Elle inclu- 
rait un effectif reduit de troupes specialisees chargees 
de contenir les troubles civils et une composante ae- 
rienne et maritime modeste. La deuxieme formule 
consisterait a mettre en place une force de 3 000 hom¬ 
mes, composee de 1 500 soldats permanents et de 
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1 500 appeles qui serviraient pendant un an. Enfin, la 
troisieme formule consisterait a creer une force 
d’environ 3 000 hommes, dont la premiere moitie serait 
composee d’anciens soldats des FALINTIL et l’autre 
de reservistes volontaires. Tous ces soldats recevraient 
une formation leur permettant de faire face a des trou¬ 
bles civils. Pour des raisons economiques, l’etude est 
plutot favorable a la troisieme formule. Bien entendu, 
nous informerons le Conseil de 1’evolution du debat 
concernant ces trois formules, qui se deroule entre les 
Timorais orientaux et d’autre parties interessees. 

Pour en venir maintenant a la question des refu¬ 
gies au Timor occidental, je voudrais dire que, paralle- 
lement a l’intensification des activites des milices que 
je viens d’evoquer, la situation des refugies au Timor 
occidental n’a cesse de se deteriorer. Les milices agis- 
sent ouvertement dans les camps et dans de vastes zo¬ 
nes de la region frontaliere. Elies ont erige des barrages 
routiers dans la region, notamment sur la route princi- 
pale entre Atambua et Batugade. Depuis la premiere 
semaine d’aout, il n’y a pratiquement eu aucun retour 
par voie terrestre vers le Timor oriental, et les retrou¬ 
vailles familiales a la frontiere ont ete suspendues. On 
a egalement constate une multiplication des actes de 
violence et des attaques contre les travailleurs huma- 
nitaires. A Atambua, le quartier general de 
l’Organisation internationale pour les migrations 
(OIM) a ete pris pour cible lors d'une manifestation 
organisee le 12 aout par la milice Aitarak, sans que les 
TNI ou la police n’interviennent. Par la suite, le Haut 
Commissariat des Nations Unies pour les refugies 
(HCR), l’OIM et une organisation non gouvernemen- 
tale ont transfere la plus grande partie de leur personnel 
a Kupang. Le 22 aout, des membres des milices ont 
attaque et gravement blesse trois membres du person¬ 
nel du HCR qui fournissaient une aide humanitaire a un 
camp de refugies situe a Naen, dans les environs 
d’Oecussi, qui jusque-la n’avait connu aucun probleme 
de securite. II convient de noter a cet egard qu’il a fallu 
plus de deux heures aux forces de securite pour arriver 
sur place. Les organisations humanitaires sont profon- 
dement preoccupees par ces faits nouveaux et elles 
pensent que les milices visent peut-etre a imposer la 
suspension de Taide humanitaire internationale en fa- 
veur des refugies. D’ailleurs, apres les troubles du 22 
aout, le HCR a decide de suspendre ses operations au 
Timor occidental mais je crois comprendre qu’il a de- 
sormais repris ses activites, dans la mesure ou il est 
satisfait de la maniere dont les autorites indonesiennes 
ont reagi face a cet incident tres regrettable. Deux sus¬ 


pects ont ete arretes par les autorites indonesiennes et 
seront traduits en justice. Le Gouvernement indonesien 
a egalement condamne avec force les actes de violence 
perpetres contre les agents humanitaires et a pris des 
mesures pratiques sur le terrain pour accroitre la pre¬ 
sence des forces de securite dans les camps et autour de 
ceux-ci. 

Au debut du mois, le Ministre des affaires etran- 
geres de l’lndonesie, M. Shihab, a annonce que le 
Gouvernement indonesien avait l’intention de trouver 
une solution a Timpasse actuelle dans laquelle se 
trouve la situation des refugies. Une delegation impor- 
tante du Departement indonesien des affaires etrange- 
res, dirigee par le Directeur general des affaires politi- 
ques au Ministere des affaires etrangeres, M. Hassan 
Wirajuda, s’est rendue a Dili le 23 aout. Au cours des 
longues discussions qui ont eu lieu a cette occasion, 
M. Vieira de Mello a demande instamment au Gouver¬ 
nement indonesien de prendre les mesures necessaires 
en cooperation avec l’Organisation des Nations Unies 
pour enrayer cette deterioration de la situation en ma- 
tiere de securite au Timor occidental et pour creer les 
conditions permettant le rapatriement volontaire dans 
une periode de trois a six mois, des refugies se trouvant 
au Timor occidental dans une periode de trois a six 
mois. Le HCR continuera de travailler avec les repre- 
sentants des refugies afin que les refugies soient mieux 
informes de la situation au Timor oriental et encoura¬ 
ges a rentrer chez eux. 

En ce qui concerne la gestion des affaires publi- 
ques, la mise en place de la nouvelle Administration 
transitoire au Timor oriental est maintenant en bonne 
voie. Le Cabinet s’est reuni cinq fois et a pris des deci¬ 
sions concernant de nombreux domaines, notamment la 
reconstruction des edifices publics et T elaboration d’un 
cadre juridique et administratif permettant 
Tetablissement d’un systeme fiscal au Timor oriental. 
Ce cadre constituera une base importante pour la mise 
en place d’une administration financiere viable au Ti¬ 
mor oriental. 

Depuis le ler juillet, le budget consolide du Ti¬ 
mor oriental est gere et execute separement de celui de 
l’ATNUTO. Les droits de douane pergus par le service 
des frontieres representent un total de plus de 3 mil¬ 
lions de dollars. Le 15 aout, le fisc du Timor oriental a 
egalement commence a percevoir des impots. 

En outre, des progres ont ete enregistres dans la 
mise sur pied de la fonction publique, grace au recru- 
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tement de Timorais orientaux qui a connu une aug¬ 
mentation rapide suite a 1’ approbation du budget 
consolide du Timor oriental pour Texercice 2000-2001. 
La fonction publique a deja nomme a des postes a 
pourvoir dans les departements et bureaux de 
TAdministration transitoire au Timor oriental, 111 can- 
didats du Timor oriental, dont 80 ont ete affectes a 
T Autorite budgetaire centrale et 22 au Bureau central 
des paiements. 

La situation economique et sociale reste preoccu- 
pante dans Tensemble du territoire, et continuera de 
l’etre encore pendant un certain temps, on observe une 
amelioration notable de la situation de Temploi et une 
reprise encourageante des activites economiques, en 
particulier a Dili. Le nombre de societes privees ins- 
crites au registre du commerce est passe de 418 a 3114, 
la grande majorite d’entre elles etant des entreprises 
timoraises. Au cours des deux derniers mois, 83 projets 
supplementaires a effet immediat ont permis de creer 
3 450 emplois pour une periode de six mois. Les pro¬ 
jets temporaires en faveur de Temploi, qui ont ete a 
l’origine de la creation de 33 780 emplois pour les Ti¬ 
morais, sont entres dans leur phase finale. II y a egale- 
ment des nouvelles encourageantes indiquant que ces 
projets temporaires en faveur de Temploi ont permis le 
developpement d’entreprises economiques, par exem- 
ple dans le district de Liquica, ou des fonds ont ete re¬ 
invests afin de lancer des societes artisanales et 
d’autres petites societes. On a egalement enregistre une 
augmentation progressive des propositions 
d’investissements etrangers dans les domaines du tou- 
risme, de la construction d’hotels, de la banque, de la 
peche et de Televage. 

A la suite du deployment reussi d’un premier 
groupe de 50 officiers de police est-timorais, un 
deuxieme groupe de 50 policiers regoit une formation a 
TAcademie de police, qui durera jusqu’a la mi-octobre. 
A ce rythme, toutefois, il faudra environ cinq ans avant 
d’atteindre Tobjectif de 3 000 policiers est-timorais. 
L’ATNUTO a mis au point une proposition visant a 
accelerer les promotions de TAcademie, afin qu’il y ait 
130 diplomes par mois. Cependant, cette proposition 
exigerait que des contributions volontaires supplemen¬ 
taires soient faites au budget de TAdministration tran¬ 
sitoire. 

En general, Tordre public demeure stable, meme 
si la police civile continue de faire etat d’une tendance 
a la hausse du nombre de petites infractions et de lar- 
cins. Le 3 aout, le Procureur general recrute internatio- 


nalement est entre en fonction. Le Groupe special des 
crimes a accorde la priorite a des cas de crimes commis 
en 1999. En ce moment, 75 personnes sont detenues 
pour des crimes commis Tan dernier, notamment pour 
des incendies criminels, des viols et des meurtres. 
L’ATNUTO et le Gouvernement de l’lndonesie coope- 
rent etroitement dans le cadre des enquetes sur les eve- 
nements survenus en 1999. Une equipe de 23 enque- 
teurs indonesiens s’est rendue au Timor oriental le 
mois dernier pour interroger des temoins et visiter les 
lieux des crimes. 

Dans le secteur de la sante, la transition de la 
phase d’urgence vers une demarche plus systematique 
en matiere de prestations de soins de sante a long terme 
a ete amorcee. Des services de sante publics sont 
maintenant disponibles localement dans le district de 
Liquica depuis le debut de ce mois. 

Dans le domaine de l’enseignement, un total de 
3 000 enseignants du primaire ont ete selectionnes et 
nommes dans des ecoles de district, et 1 750 ensei¬ 
gnants du secondaire sont en voie d’etre nommes. Un 
Congres national des enseignants, auquel plus de 800 
enseignants ont participe, s’est tenu du 10 au 12 aout et 
a permis d’examiner des questions liees notamment au 
programme national et au calendrier scolaire. 

Pour ce qui a trait au secteur de Tagriculture, des 
fonctionnaires agricoles de district travaillent avec les 
agriculteurs Est-Timorais dans 10 des 13 districts, a la 
mis en oeuvre d’un important programme 
d’enrichissement des sols qui permettra aux agri¬ 
culteurs d’obtenir une deuxieme recolte s’il y a suffi- 
samment de pluies. Ce mois-ci, la Banque mondiale a 
egalement mis sur pied un Projet de relevement de 
T agriculture. 

La remise en etat et 1’entretien de Tinfrastructure 
du Timor oriental - en particulier des routes endomma- 
gees - se poursuivent, et ce sont des ingenieurs Est- 
Timorais qui supervisent la plupart des projets. Les 
preoccupations en matiere de securite ont cependant 
retarde la refection des routes dans le secteur occiden¬ 
tal. 

Les efforts visant au renforcement des capacites 
des ressources humaines se poursuivent egalement. Un 
groupe de 50 Timorais de l’Est terminent la phase fi¬ 
nale d’un cours de formation diplomatique. 
L’Academie de la fonction publique a aussi offert des 
cours d’anglais aux fonctionnaires est-timorais. En ou¬ 
tre, 75 gestionnaires superieurs est-timorais ont partici- 
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pe a un cours de gestion d’une semaine organise par 
l’lnstitut national d’administration publique du Portu¬ 
gal. 

Les conseils consultatifs de district ont ete desi¬ 
gners officiellement par 1’Administration transitoire le 
ler aout, et ils sont actuellement operationnels dans 
tous les districts. 

Enfin, les preparatifs en vue de la mise en place 
du Conseil national, qui succedera au Conseil national 
consultatif, sont tres avances. Un processus de nomi¬ 
nation ouvert pour les representants de districts et les 
organisations civiles est en cours. Ces representants 
seront nommes par les partis au sein du Conseil natio¬ 
nal de la resistance timoraise (CNRT), par les partis 
non representes au CNRT, et par les trois principales 
religions au Timor oriental. Le Representant special du 
Secretaire general procedera aux dernieres selections. 
Entre temps, le Conseil consultatif national a continue 
de se reunir. Au mois d’aout il a approuve trois regle- 
ments, dont celui qui interdit aux entreprises ou aux 
citoyens indonesiens qui n’habitent habituellement pas 
au Timor oriental d’effectuer des transactions foncieres 
d’ici la fin des negociations avec TIndonesie sur les 
biens et les demandes d’indemnisation. 

Je voudrais maintenant aborder brievement les 
activites politiques de ce mois. Je tiens a mentionner 
que le congres du CNRT, qui constitue bien sur un eve- 
nement tres important, a commence le 21 aout et se 
terminera aujourd’hui. Les dirigeants du CNRT, no- 
tamment son President, M. Xanana Gusmao, se sont 
retires a Touverture du congres, en attendant que celui- 
ci se prononce sur l’avenir du CNRT. Nous donnerons 
au Conseil des informations supplementaires sur cette 
question des que TATNUTO aura pu evaluer les resul- 
tats du Congres qui, comme je l’ai dit, se termine au¬ 
jourd’hui. 

Pour terminer, on peut dire qu’au cours de ce der¬ 
nier mois, TATNUTO a continue de faire des progres 
constants dans un certain nombre de domaines. Elle est 
toutefois gravement preoccupee, comme j’ai tente de le 
montrer au cours de mon expose, par la situation en 
matiere de securite au Timor oriental et par le sort re¬ 
serve aux refugies dans les camps situes au Timor oc¬ 
cidental. Nous sollicitons Tappui ferme du Conseil au 
moment ou TATNUTO poursuit ses efforts pour faire 
face a ces problemes et les regler. 

Enfin, je souhaite souligner que demain marquera 
le premier anniversaire de la consultation populaire au 


Timor oriental. Un grand nombre d’evenements positifs 
se sont produits depuis la flambee de violence et de 
destruction qui s’est produite au Timor oriental apres 
Tannonce des resultats de la consultation populaire le 4 
septembre de Tan dernier. Le deployment de la Force 
internationale au Timor oriental (INTERFET) et de 
TATNUTO, ainsi que le travail accompli par 
TATNUTO depuis sa creation en octobre dernier, ont 
fait en sorte qu’il est maintenant possible pour les Ti- 
morais de TEst d’envisager un avenir meilleur et de 
realiser leurs aspirations a Tindependance. L’ATNUTO 
va continuer, avec Tappui du Conseil, de collaborer 
avec les Timorais de TEst pour les preparer a relever ce 
defi. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie 
M. Annabi de son expose sur la situation au Timor 
oriental et sur TAdministration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental (ATNUTO). 

Avant de donner la parole au premier orateur ins- 
crit sur ma liste, je voudrais souhaiter la bienvenue au 
Secretaire general a la presente seance du Conseil. 

M. Minton (Etats-Unis d’Amerique) (parle en 
anglais ) : Je voudrais egalement remercier le Sous- 
Secretaire general, M. Annabi, de ses commentaires 
extremement utiles qui, comme toujours, ont fort bien 
remis la situation dans son contexte. II est tres encou- 
rageant de recevoir ces renseignements sur les efforts 
deployes par TAdministration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental (ATNUTO) pour mettre sur 
pied les institutions civiques et economiques du Timor 
oriental. Tout cela est tres positif. En meme temps, ma 
delegation est preoccupee par les informations qu’il 
nous a donnees sur la poussee des activites negatives 
de la part des milices, et par le fait que certains ele¬ 
ments des forces armees indonesiennes (TNI) tolerent 
et meme encouragent activement ces activites. 

Je crois done que le travail du Conseil est fort 
bien defini. Nous devons encourager les efforts positifs 
que TATNUTO fait pour developper Teconomie et la 
societe du Timor oriental. De plus, nous devons accor- 
der une attention constante a la situation des refugies, 
et continuer d’exercer une pression pour qu’elle soit 
reglee. Nous devons egalement mettre un terme aux 
activites tres dommageables des milices et de ceux qui 
les soutiennent. 

La presente seance vient egalement a point nom- 
me puisque Tanniversaire de la consultation populaire 
- lors de laquelle 80 % de la population est-timoraise 
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s’est exprimee sur son avenir et a fait un choix qui a 
alors ete reconnu par le President Wahid et par le Gou- 
vernement de l’lndonesie - aura lieu demain. Le De- 
partement d’Etat des Etats-Unis a publie une declara¬ 
tion hier pour marquer cet anniversaire et feliciter la 
population du Timor oriental de sa longue, difficile et 
courageuse lutte pour l’independance, qui est mainte- 
nant en voie d’etre realisee. Ma delegation entend pre¬ 
senter ce message directement a M. Xanana Gusmao et 
a M. Jose Ramos-Horta, qui seront tous deux a New 
York en qualite d’invites speciaux du Secretaire gene¬ 
ral lors du Sommet du millenaire. 

La declaration publiee hier par les Etats-Unis fai- 
sait egalement etat, malheureusement, des quelque 
100 000 refugies qui demeurent dans des camps au Ti¬ 
mor occidental. La situation en matiere de securite 
dans ces camps est toujours completement inacceptable 
pour mon gouvernement. Comme Ta indique le Sous- 
Secretaire general, M. Annabi, dans son expose 
d’aujourd’hui, cette situation ne saurait etre toleree. Le 
Conseil doit Texprimer tres clairement dans ses debats 
d’aujourd’hui. Le porte-parole du Departement d’Etat a 
exhorte hier le Gouvernement indonesien a retablir la 
securite dans tout le Timor occidental et a elaborer un 
plan pratique pour le rapatriement et la reinstallation 
des refugies, chose sur laquelle nous avions insiste a 
maintes reprises au Conseil de securite. 

Au niveau du Conseil, nous avons deplore les 
activites recurrentes des milices le long de la frontiere 
et au Timor oriental, qui ont entraine la mort de deux 
soldats de la paix des Nations Unies. L’anniversaire du 
30 aout va peut-etre inciter les milices et d’autres avec 
elles a faire encore monter la violence. La seance 
d’aujourd’hui sert a signifier clairement que ces actes 
de violence ne sauraient etre toleres. Les milices et 
ceux qui les soutiennent doivent etre arretes, desarmes 
et demanteles immediatement. 

La communaute internationale et le Haut Com¬ 
missariat des Nations Unies pour les refugies (HCR) 
doivent demander au Gouvernement indonesien de 
prendre des mesures concretes pour faire face aux pro- 
blemes inquietants de securite que posent les milices, 
et ce avant que le HCR puisse reprendre ses importan- 
tes fonctions au Timor occidental. Et l’ATNUTO doit 
pouvoir accomplir sa tache importante de concert avec 
le peuple du Timor oriental, qui s’est exprime de fa£on 
si claire il y a un an. Nous esperons que nos travaux 
d’aujourd’hui - l’expose et les observations faites au- 


tour de cette table - permettront d’appuyer ces objec- 
tifs. 

M. Eldon (Royaume-Uni) (parle en anglais ) : 
Merci, Monsieur le President, d’avoir organise cette 
seance. Nous remercions egalement le Sous-Secretaire 
general, M. Annabi, de son expose fort utile et detaille, 
qui vient a point nomme. Nous sommes egalement tres 
satisfaits de la presence aujourd’hui du Secretaire ge¬ 
neral a nos cotes. 

Je me felicite de cette occasion qui nous est don- 
nee de commemorer les evenements de l’annee der- 
niere au Timor oriental. Aujourd’hui, nous nous trou- 
vons face a la situation suivante : l’odieuse violence 
des milices au Timor oriental refait malheureusement 
surface ; le personnel de T Administration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) a ete 
victime degressions mortelles et le Haut Commissariat 
des Nations Unies pour les refugies (HCR) s’est vu 
force par des mesures d’intimidation de suspendre ses 
activites dans les camps de refugies du Timor occiden¬ 
tal. II n’est done pas inopportun de nous rappeler 
maintenant la raison pour laquelle le Conseil de secu¬ 
rite et les Nations Unies sont engages au Timor oriental 
: e’est parce que, il y aura demain un an, plus de 90 % 
des electeurs inscrits dans le territoire ont brave une 
violence et une intimidation effroyables pour pouvoir 
dire ce qu’ils pensaient sur la fagon dont ils voulaient 
etre gouvernes. Quelques jours plus tard le 3 septembre 
le Secretaire general allait nous faire savoir que 78,5 % 
de ces electeurs avaient choisi l’independance. 

C’est avec la plus grande sincerite que je peux 
dire que ce soir-la, nous etions tous, au Conseil, parti- 
culierement emus : le peuple du Timor oriental venait 
de manifester sa foi dans la democratie et dans la pri- 
maute du droit en faisant massivement montre de cou¬ 
rage et de determination. Nous avons immediatement 
reagi par une declaration presidentielle, qui soulignait 
la necessite d’appliquer le verdict des urnes dans un 
climat de paix et de securite, sans plus de violence et 
de manoeuvres d’intimidations. 

Malheureusement, cela ne devait pas se passer 
ainsi. Comme c’est si souvent le cas, les «trouble- 
fete » dont parlait l’Ambassadeur Brahimi avec tant 
d’eloquence dans son rapport sur les operations de 
maintien de la paix des Nations Unies, ont cherche a 
saper par la violence les accords du 5 mai 1999 et le 
scrutin du 30 aout. Le Conseil, tout a son honneur, a 
repondu promptement et unanimement en autorisant 
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l’envoi de la Force internationale au Timor oriental 
(INTERFET) pour retablir l’ordre public. Nous de- 
vrions remercier une fois de plus le Gouvernement 
australien d’avoir pris si resolument Finitiative dans 
cette operation, en y payant le prix impressionnant que 
l’on sait. 

Le Conseil doit montrer aujourd’hui le meme ni¬ 
veau d’engagement et de determination. Comme Fa dit 
le Sous-Secretaire general, M. Annabi, les milices 
cherchent a nouveau a saper par la violence la mise en 
oeuvre pacifique des resultats du scrutin. Le Royaume- 
Uni est profondement inquiet de la degradation de la 
situation humanitaire de part et d’autre de la frontiere 
du Timor. Nous avons a faire a des milices bien ar- 
mees, dont les activites semblent viser quelque objectif 
sinistre. Ils prennent pour cible le personnel de 
FATNUTO, dont deux ont deja perdu la vie. 

C’est inacceptable. On ne peut tolerer que cette 
situation persiste. Le Representant special, M. Vieira 
de Mello, a deja reagi, comme Fa dit M. Annabi, en 
suspendant la reduction des effectifs de la composante 
militaire de FATNUTO. Mais Flndonesie doit cooperer 
plus etroitement avec FATNUTO pour mettre fin aux 
incursions transfrontieres au Timor occidental, pour 
desarmer et demanteler les milices et pour poursuivre 
les membres des milices qui se sont rendus coupables 
de crimes. 

Nous avons egalement ete atterres par Fagression 
dont ont ete victimes, le 22 aout, trois employes du 
HCR au camp de refugies de Naen. Le Gouvernement 
indonesien s’est declare dispose a prendre la situation 
en main mais nous regrettons qu’a ce jour il n’ait pas 
ete en mesure d’assurer la securite dans les camps. Les 
belles paroles ne suffisent pas ; le moment est venu de 
passer aux actes. 

A cet egard, nous approuvons la decision prise 
originalement pas le HCR, si difficile qu’elle ait ete, de 
suspendre ses activites dans les camps de refugies jus- 
qu’a ce que la securite soit retablie. M. Annabi nous a 
dit aujourd’hui que le HCR retournait maintenant sur le 
terrain - c’est une bonne nouvelle. Mais il est imperatif 
que le Gouvernement indonesien agisse rapidement 
pour retablir la securite dans les camps. Il doit desar¬ 
mer ceux qui empechent le HCR de faire son travail et 
traduire en justice ceux qui commettent des agressions 
contre le personnel des Nations Unies. 

Pour ce qui est des aspects un peu plus positifs, 
nous trouvons encourageante Finitiative prise par le 


Gouvernement indonesien de reinstaller les refugies 
est-timorais se trouvant encore au Timor occidental soit 
en Indonesie soit au Timor oriental. Mais nous aime- 
rions avoir davantage d’informations sur la mise en 
oeuvre de ce plan. Dans un premier temps, il est neces- 
saire de stabiliser la situation en matiere de securite 
afin que le processus d’enregistrement puisse se de- 
rouler normalement. 

Les efforts faits par le Gouvernement indonesien 
pour identifier les personnes soupgonnees d’avoir 
commis Fan dernier des violations des droits de 
l’homme sont egalement encourageants. Nous esperons 
que ces personnes seront dument traduites en justice. 

L’ATNUTO a fait beaucoup au cours de l’annee 
ecoulee. L’expose du Sous-Secretaire general, M. An¬ 
nabi, le confirme. M.Annabi a demande le ferme sou- 
tien du Conseil et je suis sur que ce soutien ne lui fera 
pas defaut. Mais il reste encore beaucoup a faire. Le 
Conseil doit rester vigilant. Nous devons montrer com- 
bien nous sommes determines a ne pas laisser la vio¬ 
lence des milices mettre en peril l’excellent travail de 
Sergio Vieira de Mello et de FATNUTO. Le Royaume- 
Uni est pret a demander au Conseil de prendre des me- 
sures officielles a cet effet si necessaire. Comme tous 
les membres de l’Union europeenne au nom desquels le 
representant de la France va parler tout a l’heure au 
cours de ce debat, nous sommes pleinement resolus a 
aider le peuple du Timor oriental a obtenir 
l’independance en faveur de laquelle il s’est prononce a 
une majorite aussi ecrasante. Comme les autres mem¬ 
bres autour de cette table, nous esperons que le Timor 
oriental deviendra la premiere democratic nouvelle du 
XXIe siecle. 

M. Chowdhury (Bangladesh) (parle en anglais ) : 
Nous vous remercions. Monsieur le President, d’avoir 
organise cette seance publique sur le Timor oriental. 
Nous vous sommes egalement reconnaissants de votre 
temoignage de sympathie suite au deces au Timor 
oriental du soldat du Bangladesh au Timor oriental, qui 
a perdu la vie au service de la paix. Nous adressons 
egalement nos remerciements au Sous-Secretaire gene¬ 
ral, M. Annabi, pour son expose detaille sur les der- 
niers evenements survenus au Timor oriental. 

Au nombre des problemes epineux auxquels doit 
faire face FAdministration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental (ATNUTO), le renforcement 
des capacites dans le domaine de la mise en valeur des 
ressources humaines est particulierement important. 
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Nous appuyons totalement la decision de l’ATNUTO 
de proceder a des consultations avec les organismes 
concernes de l’ONU et les autres partenaires de deve- 
loppement pour determiner les besoins dans ce do- 
maine. Le projet de strategie pour une mise en valeur 
des ressources humaines et un renforcement des insti¬ 
tutions, qui a ete presente recemment dans le cadre 
d’un atelier, semble representer a cet egard une bonne 
approche graduelle. 

Nous sommes tres preoccupes par les affronte- 
ments intervenus recemment entre la force de maintien 
de la paix de l’ATNUTO et les milices, qui ont entraine 
la mort de plusieurs soldats de la paix. Si deplorables 
que soient ces evenements, leurs repercussions plus 
larges, tant sur la portee de la mission des Nations 
Unies, que sur le rapatriement des refugies, sont encore 
plus inquietantes.Le rapatriement des refugies d’est 
quasiment interrompu. La situation dans les camps de 
refugies reste tres tendue. Le personnel du Haut Com¬ 
missariat des Nations Unies pour les refugies (HCR)et 
les autres travailleurs humanitaires continuent d’etre la 
cible des milices. Comme nous l’avons fait par le pas¬ 
se, nous langons un appel pressant pour que des mesu- 
res soient prises afin de mettre fin aux activites des 
milices. 

Nous avons note avec interet la decision prise par 
les autorites indonesiennes de fermer les camps de re¬ 
fugies au Timor occidental dans un delai de quelques 
mois. Nous pensons que cette mesure doit etre prise en 
pleine cooperation et consultation avec l’ATNUTO et 
le HCR. Ainsi, la solution sera applicable et contribue- 
ra a Tobjectif ultime, qui est le rapatriement de tous les 
refugies du Timor oriental. Nous jugeons indispensable 
que le processus d’enregistrement soit termine par le 
HCR avant que les camps ne ferment. Mais en atten¬ 
dant, il faut continuer de faire des efforts pour garantir 
la securite des refugies ainsi que des travailleurs huma¬ 
nitaires internationaux au Timor occidental. 

Nous nous felicitons de l’initiative prise par le 
Gouvernement indonesien pour accelerer le processus 
de rapatriement. Nous reconnaissons que le succes de 
cette initiative depend aussi bien de l’element financier 
que de la creation, des deux cotes de la frontiere, de 
conditions sociales et economiques propices au proces¬ 
sus de rapatriement et de reinstallation. II est encoura- 
geant de constater que des offres d’assistance ont 
commence a arriver. 


Nous avons ete encourages d’entendre, au cours 
de la seance d’information du mois dernier, que des 
membres des FALINTIL avaient regu une assistance 
interimaire de TATNUTO, alors que des dispositions 
plus definitives etaient etudiees par un groupe du 
King’s College de Londres. Nous pensons que le re- 
sultat de cette etude devrait faire 1’objet d’une discus¬ 
sion tres approfondie entre les FALINTIL et 
TATNUTO. Nous pensons que les dispositions en ma- 
tiere de securite dans le territoire doivent etre prises 
par des decisions bien informees des dirigeants est- 
timorais. L’ATNUTO doit jouer un role de facilitateur 
pour la prise de cette decision. 

Demain, le Timor oriental va celebrer le premier 
anniversaire du referendum historique par lequel son 
peuple s’est prononce en faveur de l’independance. 
Depuis un certain temps, nous avons vu a un mouve- 
ment de masse se construire petit a petit en faveur d’un 
processus de transition vers l’independance. Cela n »a 
rien d’etonnant et nous appuyons pleinement les mesu- 
res preparatories qui sont prises par TATNUTO a cet 
egard. Pour leur part, les dirigeants est-timorais sont 
egalement impliques. 

Ici, je vais quelque peu m’ecarter de mon texte 
pour exprimer notre preoccupation a la suite de 
Tannonce de la demission de M. Xanana Gusmao. 
Nous avons ensuite appris qu’il avait retire sa demis¬ 
sion. Peut-etre M. Annabi pourrait-il nous confirmer 
Tune ou l’autre de ces informations. 

Au tout premier congres multipartite, qui se tient 
actuellement, le peuple est-timorais a commence a 
considerer 1’elaboration d’une constitution et d’un plan 
d’action national pour les droits de l’homme. Nous 
pensons que ces contributions timoraises sont les plus 
importantes dans le processus de transition et, par 
consequent, elles doivent provenir de la participation 
globale et elargie de toute la population du Timor 
oriental. 

M. Hamer (Pays-Bas) (parle en anglais ) : Je 
voudrais remercier le Secretaire general de sa presence 
parmi nous aujourd’hui, et M. Annabi de son expose 
tres utile. 

Le representant de la France fera une declaration 
au nom de l’Union europeenne. Bien entendu, les Pays- 
Bas souscrivent pleinement a cette declaration. 

Le Timor oriental a fait beaucoup de chemin de¬ 
puis la consultation populaire, qui y a eu lieu il y a un 
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an, ainsi que depuis les actes de violence et les degats 
insenses qui ont suivi celle-ci. Comme d’autres avant 
moi, je voudrais exprimer notre reconnaissance et notre 
admiration a M. Vieira de Mello et a tous les hommes 
et femmes de la 1’Administration transitoire des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental (ATNUTO) et, d’ailleurs, 
de la Force internationale au Timor oriental 
(INTERFET) lors d’un phase precedente. La grande 
majorite de ces personnes devouees, personnel de 
l’ONU ou des Timorais de l’Est, reste anonyme, mais 
d’autres devront consolider les resultats de leur travail. 

Le Timor oriental semble etre sur la bonne voie. 
Toutefois, il reste encore de nombreuses taches de re¬ 
construction et d’edification de la nation a realiser. La 
participation active de la communaute internationale, et 
notamment du Conseil de securite, demeure indispen¬ 
sable. En particulier, nous ne pouvons pas mettre ce 
grand projet en danger en retirant trop rapidement la 
participation internationale directe. 

Le defi auquel le Timor oriental est confronts 
n’est pas uniquement de nature sociale, economique ou 
institutionnelle. Malheureusement, comme nous l’a 
revele encore aujourd’hui Texpose de M. Annabi, la 
situation en matiere de securite militaire reste aussi 
precaire que jamais. En fait, elle s’est meme aggravee. 
Des membres de milices bien formes et bien equipes 
penetrent a partir de bases au Timor occidental, quasi- 
ment en toute impunite. Le 3 aout le Conseil de secu¬ 
rite a demande que Ton precede a une evaluation mili¬ 
taire de la situation en matiere de securite et de ses 
consequences sur la composante militaire de 
TATNUTO. Je serais tres reconnaissant a M. Annabi de 
nous dire quand le Secretariat a l’intention d’organiser 
cette reunion d’information pour le Conseil. 

En ce qui concerne les camps des refugies au Ti¬ 
mor occidental, nous sommes aussi tres preoccupes par 
les attaques perpetrees contre trois travailleurs du 
HCR. Dans de telles circonstances, il est difficile pour 
le HCR d’accomplir ses taches cruciales, notamment la 
tache fondamentale, qui est Tenregistrement des refu¬ 
gies. Je voudrais demander a M. Annabi de nous dire 
comment le Secretariat interprete la declaration du Mi- 
nistre des affaires etrangeres de Tlndonesie, M. Shihab, 
laissant entendre que les camps de refugies au Timor 
occidental seront bientot fermes. Comment une telle 
declaration peut-elle etre realiste, compte tenu de la 
poursuite des activites des milices, qui sont mieux 
equipees et mieux organisees que jamais, et dont les 
actions se deroulent quasiment sans entrave. 


Enfin, les Pays-Bas s’attendent a ce que 
Tlndonesie respecte pleinement ses obligations en 
poursuivant ceux qui sont responsables des violations 
des droits de Fhomme commises au Timor oriental. 
Malheureusement, la nouvelle legislation recemment 
adoptee par le Parlement indonesien suscite un certain 
nombre d’incertitudes desagreables a cet egard. Toute¬ 
fois, le fait que le Procureur general Marzuki Darus- 
man ait dresse une liste de 33 personnes qui seront 
bientot mises en accusation laisse un certain espoir que 
Tlndonesie va bientot entamer des poursuites judiciai- 
res contre celles-ci. 

M. Granovsky (Federation de Russie) (parle en 
russe) : Nous voudrions egalement. Monsieur le Presi¬ 
dent, vous temoigner aussi notre gratitude pour avoir 
organise cette seance, et nous remercions le Sous- 
Secretaire general Annabi de son expose tres complet. 

La Federation de Russie considere qu’il est pro- 
fondement symbolique le fait que notre seance 
d’aujourd’hui se tienne pratiquement a la veille du 
premier anniversaire de la consultation populaire sur le 
statut du Timor oriental. Au vu des faits survenus cette 
annee, on ne peut que se rappeler les pertes humaines 
et materielles qui ont suivi la proclamation des resul¬ 
tats de la consultation, de meme que les reactions loin 
d’etre indifferentes de la communaute internationale 
aux evenements qui se deroulaient au Timor oriental. 
L’Organisation des Nations Unies et son Conseil de 
securite ont permis, conformement a leur mission, 
d’assurer la paix dans cette region. Cette politique doit 
etre maintenue. 

Evidemment, cet anniversaire ne nous empeche 
pas d’evaluer les priorites du moment. Comme dans 
tout autre domaine, les realisations positives alternent 
avec les phenomenes negatifs. Parmi les premieres, 
naturellement, il convient de citer les efforts en faveur 
de la reconciliation nationale et, par exemple, une 
bonne nouvelle telle que Touverture a Dili du premier 
centre pour Temploi. 

Parmi les facteurs preoccupants, nous jugeons 
necessaire de mentionner la suspension, a partir du 22 
aout, des operations du Haut Commissariat des Nations 
Unies pour les refugies au Timor occidental, dont nous 
a parle M. Annabi, suite a la bastonnade infligee au 
personnel humanitaire par lesdites milices. Nous som¬ 
mes satisfaits de Tintention de reprendre cette activite. 
Nous considerons que le probleme des camps de refu¬ 
gies situes dans la partie indonesienne de Tile doit etre 
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resolu dans les plus brefs delais. A cet egard, nous fon- 
dons des espoirs sur les nouveaux projets annonces par 
les autorites indonesiennes dans ce domaine. En tout 
etat de cause, nous tenons a souligner la necessite 
d’assurer la securite du personnel des Nations Unies et 
du personnel international. 

Pour terminer, je voudrais exprimer l’espoir que 
la deuxieme annee de la transition du Timor oriental 
vers Tindependance sera plus riche en nouvelles posi¬ 
tives. 

M. Shen Guofang (Chine) (parle en chinois ) : Je 
voudrais tout d’abord vous remercier. Monsieur le Pre¬ 
sident, d’avoir organise la seance publique 
d’aujourd’hui. La delegation chinoise souhaite egale- 
ment remercier le Sous-Secretaire general aux opera¬ 
tions de maintien de la paix, M. Hedi Annabi, de son 
expose tres complet. 

Demain sera une journee importante dans 
Thistoire du Timor oriental. II y a un an, une consulta¬ 
tion populaire s’est deroulee au Timor oriental sous les 
auspices de l’ONU, a Tissue de laquelle ce pays s’est 
engage dans la voie de l’edification nationale. Au cours 
de Tannee ecoulee, TAdministration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), avec 
Taide de la communaute internationale, a realise des 
progres concrets en ce qui concerne la relance de 
Teconomie, la reconstruction des logements et des in¬ 
frastructures, le maintien de Tordre public et de la se¬ 
curite, la formulation de nouvelles lois, la creation 
d’emplois et la formation de la population locale. Elle a 
en outre etabli un Cabinet conjoint avec des Timorais 
de l’Est, ce qui a permis a la population locale de parti- 
ciper de maniere plus active et plus rapide au processus 
de transition. Nous nous felicitons de ces progres. 

Nous prenons note du volume important de tra¬ 
vail accompli par le Representant special du Secretaire 
general, M. Sergio Vieira de Mello et son equipe, aux- 
quels nous sommes tres reconnaissants. Ils ont realise 
tous ces progres dans des conditions extremement dif- 
ficiles, ce qui est un accomplissement remarquable. 
Nous sommes certains que le Conseil de securite conti- 
nuera d’appuyer les efforts du Representant special du 
Secretaire general, M. De Mello. 

La tache de T ATNUTO au Timor oriental 
consiste a construire un nouveau pays a partir de rien, 
ce qui est une entreprise sans precedent dans Thistoire 
de TONU. Je tiens a souligner en Toccurrence que 
dans la definition des criteres et normes devant regir 


Tindependance du Timor oriental, il faudra toujours 
tenir compte des traditions et de la culture du Timor 
oriental, ainsi que de la volonte et des choix de la po¬ 
pulation locale. 

Nous sommes tres preoccupes par la situation en 
matiere de securite au Timor oriental. Le fait qu’un 
certain nombre d’incidents violents se sont produits 
dans les zones frontalieres est particulierement inquie- 
tant. Nous condamnons les actes de violence diriges 
contre des soldats de la paix de TONU et nous espe- 
rons que ces actes de violence et ces incidents feront 
Tobjet d’enquetes approfondies. Nous esperons egale- 
ment que le Gouvernement indonesien continuera de 
cooperer avec TATNUTO et qu’il adoptera des mesures 
pour garantir la securite le long de la frontiere avec le 
Timor oriental. Nous nous felicitons de la decision 
prise par le Gouvernement indonesien de fermer les 
camps de refugies au Timor occidental et nous espe¬ 
rons que cela menera a une solution definitive du pro- 
bleme des refugies qui se trouvent encore au Timor 
occidental. Une solution appropriee a cette question 
necessitera Taide de la communaute internationale et la 
cooperation du Gouvernement indonesien. Nous som¬ 
mes certains que le Gouvernement indonesien honorera 
ses engagements et qu’il continuera d’apporter sa coo¬ 
peration a TATNUTO. 

M. Theron (Namibie) (parle en anglais ) : Je 
voudrais remercier le Sous-Secretaire general aux ope¬ 
rations de maintien de la paix, M. Annabi, de Texpose 
tres complet qu’il nous a presente aujourd’hui sur la 
situation au Timor oriental. Malgre les informations 
faisant etat de progres constants realises grace aux ac- 
tivites menees par T Administration transitoire des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental (ATNUTO), celle-ci se 
trouve confrontee a une situation de plus en plus diffi¬ 
cile sur le plan de la securite. 

Alors que les Timorais de l’Est vont celebrer de- 
main le premier anniversaire de la consultation popu¬ 
laire, ils le feront sans aucun doute avec un melange de 
joie et de tristesse: de joie, parce qu’ils ont alors pu 
prendre une decision pour determiner leur propre ave- 
nir et les resultats de cette decision sont a present en 
bonne voie de se concretiser, et de tristesse, a cause de 
la violence et des massacres dont ils en ete victimes 
avant et apres le vote. Mais les Timorais de l’Est savent 
toutefois qu’ils se sont engages dans une voie sans re¬ 
tour et qu’ils doivent parvenir a une independance ve¬ 
ritable d’ici Tannee prochaine. 
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Pour ce qui est des autres questions, ma delega¬ 
tion se felicite des progres realises dans le choix des 
representants au Conseil national. Comme nous l’avons 
deja fait observer, cette instance elargie permettra de 
faciliter les consultations avec les Timorais de l’Est. 
De meme, d’autres faits positifs tels que l’achevement 
du premier programme de formation a la diplomatic et 
le travail accompli par l’Academie de la fonction pu- 
blique meritent d’etre salues. 

L’infiltration de milices armees venant du Timor 
occidental continue d’etre une source de preoccupation 
pour ma delegation et le meurtre recent ou les blessures 
infligees a des soldats de maintien de la paix sont des 
incidents fort regrettables. Nous nous felicitons des 
mesures prises par l’ATNUTO pour mettre fin a ces 
menaces qui sont actuellement bien orchestrees. Nous 
convenons que cette situation doit etre suivie de tres 
pres et nous demandons aux autorites responsables en 
Indonesie de prendre des mesures efficaces pour empe- 
cher de nouvelles incursions. 

Nous sommes tout aussi preoccupes par la situa¬ 
tion tragique des refugies dans les camps du Timor oc¬ 
cidental, qui resulte des intimidations et des actes de 
violence perpetres par les milices. Ma delegation 
s’inquiete en particulier de la recrudescence des acti- 
vites des milices et du fait qu’elles agissent au grand 
jour. A cet egard, nous nous felicitons de l’engagement 
pris par le Gouvernement indonesien de s’occuper de la 
situation dans les camps en vue de mettre fin aux acti- 
vites des milices. II faut toutefois qu’il le casse en 
etroite cooperation avec l’ATNUTO. Le Gouvernement 
doit egalement prendre des mesures pour faciliter le 
rapatriement volontaire au Timor oriental et pour per- 
mettre la reinstallation de ceux qui ne souhaitent pas y 
retourner. La communaute internationale doit aider 
l’lndonesie dans cette tache. 

Pour terminer, ma delegation voudrait exprimer 
sa gratitude a M. Mello et a son equipe pour Texcellent 
travail qu’ils ont realise. Nous pensons qu’il y a ega¬ 
lement lieu de rendre hommage a son predecesseur, M. 
Ian Martin, ainsi qu’au personnel de la Mission des 
Nations Unies au Timor oriental (MINUTO) et de la 
Lorce internationale au Timor oriental (INTERLET) 
pour le travail courageux qu’ils ont realise 1’annee der¬ 
niere lors de la periode difficile qui a precede et qui a 
suivi la consultation populaire. 

Mine Durrant (Jamai'que) (parle en anglais ) : Je 
voudrais vous remercier. Monsieur le President, d’avoir 


organise cette seance publique sur le Timor oriental. Je 
voudrais egalement exprimer la gratitude de ma dele¬ 
gation au Sous-Secretaire general aux operations de 
maintien de la paix, M. Hedi Annabi, pour son expose 
tres utile et opportun. 

La consultation populaire qui a eu lieu l’annee 
derniere au Timor oriental a marque une etape impor- 
tante dans la lutte du peuple est-timorais pour 
l’independance et Tautodetermination. A la veille de 
l’anniversaire de cette consultation, la Jamai'que salue 
l’esprit heroique et le courage du peuple est-timorais et 
nous l’assurons de notre solidarite et notre soutien in- 
defectibles. 

Nous ne pouvons manquer de rappeler ici les 
morts tragiques et la destruction des biens qui ont suivi 
la consultation populaire. II est done encourageant 
qu’un an plus tard, des progres considerables aient ete 
realises, grace a la mise en place de structures demo- 
cratiques et destitutions administratives solidement 
etablies. Le Conseil national a commence a jouer un 
role crucial dans le processus politique, avec l’aide des 
organes gouvernementaux charges d’etablir les politi- 
ques. Un environnement a ainsi ete cree en vue du de- 
veloppement d’une democratie multipartite en previ¬ 
sion d’elections democratiques. Des progres ont ega¬ 
lement ete realises en vue de la mise en place d’un 
systeme de justice avec l’ouverture recente d’un nou¬ 
veau tribunal de district a Baucau en dehors de Dili et 
avec la proposition d’elaborer un plan d’action national 
sur les droits de l’homme. II est important pour le bon 
deroulement de ce processus de poursuivre les efforts 
en vue de traduire en justice ceux qui sont responsables 
des crimes commis a la suite du referendum de l’annee 
derniere. 

D’autres progres ont ete realises, parmi lesquels 
on peut notamment citer T amelioration des services de 
sante publique, la relance du systeme d’enseignement 
et le renforcement des capacites de la population ac¬ 
tive, y compris la formation de fonctionnaires et de 
policiers. 

Tout cela n’aura pas ete possible sans la partici¬ 
pation directe de la communaute internationale, tout 
d’abord par le biais de la Lorce internationale au Timor 
oriental (INTERLET), ensuite par celui de 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO). Cette participation doit se 
poursuivre. 
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Nous reconnaissons la contribution considerable 
apportee par des hommes et des femmes devoues, dont 
certains ont sacrifie leur vie pour la cause de la paix, et 
nous nous associons aux condoleances qui ont ete ex- 
primees aux gouvernements du Bangladesh et du Nepal 
pour les pertes enregistrees recemment. 

Comme M. Annabi l’a indique, l’ATNUTO a 
poursuivi ses travaux importants en matiere de gouver- 
nance, en permettant la securite et la reconstruction de 
l’economie. Nous sommes heureux d’avoir pris 
connaissance de 1’amelioration de la situation en ma¬ 
tiere d’emploi. Nous considerons que tous ces elements 
sont importants pour la construction de la nation. 

C’est dans ce contexte que ma delegation est tres 
preoccupee par le fait que la deterioration de la situa¬ 
tion en matiere de securite au Timor oriental et les eve- 
nements qui se deroulent au Timor occidental risquent 
de compromettre les progres deja realises. 

Nous condamnons les assauts lances par les mili- 
ces contre le personnel du Haut Commissariat des Na¬ 
tions Unies pour les refugies (HCR)au Timor occiden¬ 
tal et nous regrettons profondement que le HCR ait du 
suspendre ses operations au Timor oriental en raison 
des dommages causes par les milices. Nous deplorons 
toute mesure tendant a perturber les activites impor- 
tantes des instituions de secours et a compromettre la 
securite et le bien etre du personnel humanitaire ainsi 
que des refugies. 

Nous attendons de prendre connaissance des re- 
sultats des enquetes menees en cooperation avec les 
autorites indonesiennes. 

Eu egard, en particulier, a Timminence de la fer- 
meture des camps de refugies, ma delegation espere 
que le rapatriement de plus de 100 000 refugies qui se 
trouvent encore au Timor occidental pourra etre termi¬ 
ng a temps et en toute securite grace aux efforts combi¬ 
nes de TATNUTO, du HCR et des autorites indone¬ 
siennes. 

Certaines informations font etat de la poursuite 
des affrontements pres de la frontiere avec le Timor 
occidental, et nous demandons instamment au gouver- 
nement indonesien de faire tout ce qui est en son pou- 
voir pour faire cesser les incursions trans-frontieres a 
partir du Timor occidental, ainsi que pour apporter des 
garanties de securite pour le personnel humanitaire et 
pour les refugies. 


Nous sommes conscients du fait que le gouver- 
nement indonesien a envoye une brigade de soldats 
pour assurer la protection du personnel humanitaire et 
des refugies mais il est evident que les milices cond¬ 
iment d’agir en toute impunite. Cela ne peut pas conti¬ 
nuer. Nous langons un nouvel appel pour que ces mili¬ 
ces soient desarmees et dissoutes et pour que soient 
traduites en justice les personnes responsables des cri¬ 
mes commis. 

En conclusion, nous voudrions rappeler notre 
soutien aux activites de TATNUTO et au peuple de 
Timor oriental dans sa marche vers Tindependance. 
Nous attendons de pouvoir accueillir le Timor oriental 
parmi la famille des nations. 

M. Cappagli (Argentine) (parle en espagnol) : 
Merci, Monsieur le President d’avoir organise cette 
seance publique sur le Timor oriental. Je voudrais re- 
mercier egalement le Sous-Secretaire general aux ope¬ 
rations de maintien de la paix, M. Hedi Annabi, des 
informations completes qu’il nous a fournies. 

II y a exactement un an, le peuple du Timor 
oriental se preparait a prendre une decision cruciale au 
sujet de son avenir, choisissant entre une large autono- 
mie au sein de 1’Indonesie et Tindependance. Le 30 
aout 1999, les habitants du territoire ont decide, a une 
majorite ecrasante, de commencer un processus de 
transition vers Tindependance sous la tutelle de 
TOrganisation des Nations Unies. 

Le chemin parcouru depuis n’a pas ete sans diffi¬ 
culty ni sans risques. les actes de violence et de des¬ 
truction qui ont suivi la consultation populaire en sont 
la preuve. L’etendue de la catastrophe humanitaire qui 
en a resulte a suscite une preoccupation serieuse de la 
communaute internationale et a conduit a une action 
concertee de tout le systeme des Nations Unies. 

Un an apres ces incidents graves, il est agreable 
de constater que la situation d’urgence humanitaire a 
ete depassee. Il est convient de noter egalement le pro¬ 
gres realise dans Tedification des institutions qui servi- 
ront de base a Tindependance du territoire. A cet egard, 
il convient de souligner que les decisions principales 
ont ete prises apres la tenue de consultations avec le 
representant du peuple du Timor oriental, et que les 
timorais eux-memes assument de plus en plus des res- 
ponsabilites importantes dans la gestion de leurs pro- 
pres interets. 
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Je voudrais reaffirmer la gratitude de l’Argentine 
a l’egard du Representant special du Secretaire general, 
M. Sergio Vieira de Mello, ainsi qu’a 1’egard de tout le 
personnel de l’ATNUTO pour leur excellent travail. Ils 
ont mene a bien leur tache dans des conditions extre- 
mement difficiles et parfois, en effet, la securite du 
personnel des Nations Unies a ete gravement mise en 
danger. Au cours des dernieres semaines, plusieurs 
nombres de 1’ATNUTO ont perdu leur vie dans 
l’accomplissement de leur devoir. Je tiens a exprimer 
aux gouvernements du Bangladesh et du Nepal ainsi 
qu’aux membres des families des victimes les plus sin- 
ceres condoleances du peuple et du gouvernement ar- 
gentins. 

Malgre 1’ amelioration generate de la situation au 
Timor oriental, nous devons exprimer notre preoccupa¬ 
tion face a Tabsence de solution aux deux problemes 
graves : les incursions des milices a travers les frontie- 
res terrestres et la situation des refugies dans les camps 
du Timor occidental. Dans ces deux cas, nous avons 
constate que malgre le temps qui s’est ecoule. et mal¬ 
gre les appels de la communaute internationale, la si¬ 
tuation ne s’est pas amelioree. Bien au contraire, elle 
s’est degradee au cours du dernier mois. Nous reaffir- 
mons par consequent une fois de plus notre appel pour 
que les elements des milices qui continuent d’operer au 
Timor oriental soient desarmes, separes des refugies et 
que leurs activites soient controlees. 

Nous sommes surs que les autorites indonesien- 
nes respecteront les engagements qu’elles ont pris et 
qu’elles prendront des que possible les decisions qui 
s’imposent pour resoudre definitivement ce grave pro- 
bleme. 

M. Duval (Canada) : Monsieur le President, je 
voudrais aussi d’abord vous remercier d’avoir organise 
cette seance publique sur la question de Timor oriental 
qui arrive plus qu’a une date anniversaire, mais bien a 
un moment critique de Revolution de la situation en 
matiere de securite. Je voudrais remercier aussi le 
Sous-Secretaire general, M. Annabi, des informations 
detaillees qu’il vient de nous communiquer sur la si¬ 
tuation au Timor oriental. 

Le Canada, comme tous les pays qui se sont ex¬ 
primes, est tres preoccupe par la vague d’incidents 
violents et par la deterioration generate de la securite 
au Timor oriental. Les actes de violences perpetres re- 
cemment contre la Mission des Nations Unies au Timor 
oriental(MINUTO) et contre le personnel humanitaire 


par des milices favorables a Tintegration sont inquie- 
tants et inacceptables. Le Canada est pratiquement pre¬ 
occupe et attriste par la mort de deux soldats de la paix 
lors de deux incidents separes survenus au cours du 
mois dernier, ainsi que par les agressions dont continue 
d’etre victime le personnel du Haut Commissariat des 
Nations Unies pour les refugies (HCR) au Timor 
oriental. Nos condoleances vont aux families des vic¬ 
times de ces incidents, de la Nouvelle-Zelande, du Ne¬ 
pal ainsi que du Bangladesh que Ton a evoque en debut 
de seance. 

Nous avons pris note de la decision de 
l’lndonesie et de la MINUTO d’enqueter ensemble sur 
le meurtre de ces deux casques bleus afin de poursuivre 
les auteurs de ces crimes. Peut-etre M. Annabi pour- 
rait-il en fin de seance nous dire si des progres ont ete 
accomplis sur ce point. 

Les chefs des milices doivent respecter leur en¬ 
gagement et ne pas entraver le retour en toute securite 
des refugies. Nous attendons du Gouvernement indone- 
sien qu’il joue un role constructif a cet egard, notam- 
ment en s’assurant que le personnel humanitaire inter¬ 
national et local qui facilite ces retours ne vit pas dans 
la peur constante et qu’aucun mal ne lui sera fait. 
M. Annabi a evoque les efforts entrepris par le Gou¬ 
vernement indonesien pour restaurer l’ordre et la secu¬ 
rite dans les camps. Ces mesures sont essentielles. Ils 
doivent etre poursuivis avec vigueur en etroite coope¬ 
ration avec TATNUTO, comme il a ete souligne par 
plusieurs orateurs precedents. Nous souhaitons que le 
Conseil soit informe, de fafon suivie, des progres et 
des difficultes dans ce domaine. 

Peut-etre que M. Annabi pourrait nous confirmer 
que le Gouvernement indonesien a deja fait le neces- 
saire pour commencer a separer les membres des mili¬ 
ces de la population des camps. 

Nous avons pris note du plan du Gouvernement 
indonesien de demanteler les camps de refugies au Ti¬ 
mor occidental. Nous pensons que tous les retours de- 
vront etre volontaires et que la question de la responsa- 
bilite de la securite des refugies devra etre resolue a 
Tavance. II serait interessant de voir comment 
TATNUTO compte gerer ces questions. 

Nous sommes bien entendu egalement preoccupes 
par les autres problemes qui dissuadent les refugies de 
rentrer chez eux. Outre le probleme des milices et de la 
violence, il est probable que peu de refugies retourne- 
ront chez eux tant que les problemes des choix possi- 
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bles de leur reinstallation, de l’insuffisance de 
l’infrastructure au Timor oriental et des retraites des 
fonctionnaires n’auront pas ete resolus. Nous aimerions 
savoir si 1’ATNUTO a deja pris des mesures a cet 
egard. 

Nous souhaitons rendre hommage a TATNUTO 
pour les efforts qu’elle a deployes afin de faire partici- 
per etroitement les Timorais a T administration du ter- 
ritoire et pour s’etre efforcee, par Tintermediaire du 
Conseil national, de renforcer les capacites locales en 
matiere de securite et de gouvernement. Les Timorais 
doivent etre inclus dans Tadministration des Nations 
Unies, autant que faire se peut, surtout en ce qui 
concerne les besoins qu’eprouvera a l’avenir le terri- 
toire en matiere de securite, afin de bien preparer le 
retrait de la mission. 

Finalement, les travaux novateurs entrepris par 
1 ’ATNUTO dans le domaine de la justice jettent des 
bases solides dans ce pays, et nous sommes convaincus 
que ces travaux deboucheront sur une cooperation plus 
etroite entre TATNUTO et les autorites indonesiennes 
afin de poursuivre ceux qui se sont rendus coupables de 
violations des droits de 1’homme. Tandis que le Minis- 
tere de la justice indonesien poursuit son enquete, nous 
Tencourageons a poursuivre sa cooperation avec 
TATNUTO afin d’avoir un meilleur acces aux preuves 
et aux temoins. En ce sens, l’lndonesie est un parte- 
naire essentiel du Conseil. 

Pour terminer, nous croyons qu’il serait utile, 
comme Ta evoque le representant des Pays-Bas, que le 
Conseil soit informe, en temps opportun de la situation 
en matiere de securite du point de vue militaire. 

M. Maiga (Mali) : Monsieur le President, per- 
mettez-moi, a mon tour, de remercier M. Annabi pour 
les informations completes qu’il nous a fournies et de 
vous remercier en meme temps pour la tenue de cette 
seance publique sur le Timor oriental, qui intervient a 
la veille du premier anniversaire de la consultation po¬ 
pulate organisee dans le pays. 

Lors de l’examen de la question au cours du mois 
ecoule, nous avons fait etat des progres realises par 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO), progres remarquables a tous 
les niveaux : elaboration de mecanismes de consulta¬ 
tion avec les Timorais de Test, mise en place des bases 
de la structure administrative du futur Etat indepen¬ 
dant, securisation de la majorite de la population et, 
enfin, reconstruction du pays. Ma delegation, qui suit 


avec beaucoup d’attention Involution de la situation au 
Timor oriental, voudrait faire a cet egard les observa¬ 
tions ci-apres. 

Presentant le deuxieme rapport semestriel du Se¬ 
cretaire general sur les activites de TATNUTO lors de 
Texamen de la question, il y a tout juste un mois, le 
Secretariat a indique que le grand defi au Timor orien¬ 
tal est de reconstruire le systeme politique en assurant 
une participation qui soit la plus large possible au pro¬ 
cessus. II est loisible de constater que T Administration 
transitoire est en train de s’acquitter efficacement de 
cette tache par la mise en place destitutions locales 
democratiques. Plus que jamais, TATNUTO doit ceu- 
vrer au developpement d’une societe civile et aux re¬ 
gies concourrant a TEtat de droit. Le pluralisme politi¬ 
que et la participation citoyenne de tous les Timorais 
de TEst au jeu politique, dans un cadre de transparence 
et d’equite, assureront, a n’en pas douter, la construc¬ 
tion de la democratic et creeront le sentiment 
d’appartenance a une communaute de droits et 
d’obligations. Les dernieres mesures prises par 
TAdministrateur de TONU au Timor dans le cadre de 
Tapprofondissement de la discussion sur la transition 
politique nous rapprochent davantage de 
Tindependance du pays. 

Deuxiemement, malgre les appels a repetition 
lances, les elements extremistes des milices perpetuent 
leur action de sabotage du processus enclenche par la 
communaute internationale. II est inacceptable que les 
resultats acquis dans le processus de transition soient 
remis en cause par une minorite. Aussi, nous exhortons 
l’lndonesie a s’impliquer plus etroitement dans la re¬ 
cherche de solutions a la violence le long de la fron- 
tiere, et demandons que tous les moyens soient mis a la 
disposition de TATNUTO en vue de neutraliser cette 
menace. Nous saluons les mesures prises par 
TATNUTO pour le redeploiement d’unites dans les 
zones sensibles et Texhortons a s’investir davantage 
pour circonscrire les actes de violence contre le per¬ 
sonnel onusien. 

Troisiemement, la decision du Haut Commissariat 
pour les refugies (HCR) de se retirer des camps de re¬ 
fugies temoigne, si besoin est, de la gravite de la situa¬ 
tion. D’ou la necessite urgente d’assurer une protection 
adequate aux populations refugiees. La cooperation des 
autorites indonesiennes revet a cet effet une importance 
fondamentale non seulement au plan de la protection 
des camps mais aussi en ce qui concerne la question du 
rapatriement des refugies. 
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Un des gages de la consolidation du processus 
democratique au Timor oriental demeure la reussite 
economique. L’augmentation du nombre d’entreprises 
timoraises est une indication positive dans ce sens. 
Aussi la communaute internationale devrait continuer a 
soutenir les efforts deployes, la relance economique 
etant une oeuvre de longue haleine. 

Le processus engage au Timor oriental est, certes, 
un exemple de reussite pour notre organisation. Nean- 
moins, il necessite encore vigilance, rigueur et appui de 
la part de la communaute internationale afin que les 
voeux et les sacrifices des populations timoraises soient 
recompenses dans un avenir proche. 

M. Chaouachi (Tunisie) : Ma delegation vou- 
drait, a son tour, remercier M. Annabi de son expose 
exhaustif et utile. 

Cela fait presque une annee que la population du 
Timor oriental a exprime sa volonte de s’engager dans 
un processus de transition vers Tindependance, sous 
Tautorite de l’Organisation des Nations Unies. Nous 
voudrions exprimer aujourd’hui notre satisfaction pour 
le travail accompli par TAdministration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), et spe- 
cialement par M. Sergio Vieira de Mello et son equipe, 
qui meritent d’etre salues. Certes, TATNUTO a beau- 
coup de merite dans les progres realises jusqu’a present 
et dans les resultats concrets obtenus. Toutefois, il faut 
souligner le role important que les organisations huma- 
nitaires continuent a assumer au Timor oriental et au 
Timor occidental, ainsi que la determination du Gou- 
vernement indonesien de cooperer avec TATNUTO en 
vue de resoudre tous les problemes en suspens et de 
faire reussir la transition vers Tindependance du Timor 
oriental. 

La situation demeure une source de grande preoc¬ 
cupation et, ce, en depit de tous les efforts deployes. 
Cela ne minimise en rien Timportance des realisations 
et des progres accomplis par M. de Mello et son equipe 
dans le cadre de Tinstauration des fondements de la 
nouvelle architecture du Timor oriental. 

La question des refugies ainsi que celle de 
Taspect securitaire restent parmi celles qui pourraient 
avoir des consequences nefastes si des remedes 
n’etaient pas apportes a cette situation avec la celerite 
requise. En effet, la situation difficile des refugies, qui 
sont, selon le dernier rapport du Secretaire general, 
entre 85 000 et 120 000, est preoccupante et risque de 
s’aggraver eu egard, surtout, a la decision de certaines 


organisations humanitaires de suspendre leurs activites 
en raison des conditions dangereuses dans lesquelles 
elles exercent leur travail. 

L’ATNUTO, les responsables est-timorais et les 
autorites indonesiennes doivent prendre les mesures 
appropriees pour mettre un terme, et d’une maniere 
radicale, aux activites destabilisatrices menees par les 
milices encore presentes dans les camps de refugies au 
Timor occidental et tout au long des frontieres. Cette 
situation est a meme de decourager la promotion des 
activites economiques dans cette region et d’influer 
negativement sur Tordre public, qui reste tres sensible. 

M. Krokhmal (Ukraine) (parle en anglais) : A 
l’instar des orateurs precedents, je tiens moi aussi a 
remercier M. Annabi de son expose tres utile sur les 
derniers evenements survenus au Timor oriental. 
Comme il Ta indique, la situation en matiere de secu¬ 
rite est tres preoccupante. Il nous a egalement parle 
aujourd’hui des activites continuelles et dangereuses 
que menent des milices dans un certain nombre de dis¬ 
tricts du Timor oriental. 

C’est avec un profond regret que nous avons ap- 
pris le deces de deux Casques bleus au Timor oriental. 
Nous presentons nos condoleances a leur famille ainsi 
qu’aux Gouvernements du Bangladesh et du Nepal. 

Nous sommes consternes par les recentes attaques 
commises contre le personnel du Haut Commissariat 
des Nations Unies pour les refugies (HCR) au Timor 
occidental. Ma delegation condamne les attaques vio- 
lentes perpetrees contre les soldats de la paix des Na¬ 
tions Unies et les travailleurs humanitaires internatio- 
naux, et estime que Tune des taches prioritaires du 
Conseil consiste a garantir leur securite. Il est mainte- 
nant de la plus grande importance de mettre fin aux 
incidents le long de la frontiere avec le Timor occi¬ 
dental. 

Nous constatons egalement avec regret que la 
situation dans les camps du Timor occidental reste 
egalement une source de graves preoccupation, surtout 
en ce qui concerne les conditions de vie et la securite 
des refugies. 

Comme Ta declare M. Annabi, le nombre de ra- 
patriement de refugies au Timor oriental reste negli- 
geable. Nous deplorons les actes d’intimidation et de 
violence constants commis par les milices contre les 
refugies, et nous demandons au Gouvernement indone¬ 
sien d’intensifier leurs efforts pour collaborer avec le 
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HCR. Le rapatriement des refugies du Timor occidental 
au Timor oriental devrait se faire en toute securite. 
L’une des principales taches de TAdministration tran- 
sitoire des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) 
consiste a veiller a ce que ce soit le cas. 

La population du Timor oriental celebrera demain 
le premier anniversaire de la consultation populaire qui 
a eu lieu sous la supervision des Nations Unies. Nous 
felicitons la population est-timoraise. Nous souhaitons 
egalement saisir cette occasion pour saluer les activites 
de TATNUTO qui, sous la direction de M. Sergio Viei¬ 
ra de Mello, a releve un defi colossal en se chargeant 
de T administration du Timor oriental et en le preparant 
a assumer son independance. 

Le President (parle en anglais) : Je vais mainte- 
nant faire une declaration en ma qualite de representant 
de la Malaisie. 

Je tiens a remercier le Sous-Secretaire general, 
M. Annabi, d’avoir informe le Conseil de revolution 
de la situation au Timor oriental. 

Etant donne qu’un grand nombre de questions 
concernant le processus de transition au Timor oriental 
et la mission des Nations Unies ont ete soulevees lors 
de debats precedents ainsi que par les orateurs qui 
m’ont precede, je limiterai mon intervention a trois 
aspects seulement : la situation en matiere de securite, 
la creation d’une force de defense est-timoraise et la 
situation des refugies. 

Bien sur, comme d’autres, nous notons que le 
premier anniversaire du processus de consultation par- 
raine par les Nations Unies au Timor oriental aura lieu 
demain. 

Nous continuous d’etre profondement preoccupes 
par les conditions que subissent les refugies sur le plan 
de la securite, tant dans les camps que sur le parcours 
de rapatriement entre l’lndonesie et le Timor oriental. 
L’Administration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO) lutte contre les incursions des 
milices, qui ont laisse la population locale effrayee et 
vulnerable. L’ATNUTO peut contenir les activites des 
milices a Tinterieur du Timor oriental, mais il est im¬ 
possible de s’attendre a ce que la frontiere soit totale- 
ment sure. II se pourrait que les milices qui ont infiltre 
la frontiere soient en train d’attendre le bon moment 
pour s’attaquer a des cibles determinees a Tavance. 

Nous notons que les accrochages mortels surve- 
nus entre les soldats nepalais des Nations Unies et les 


milices, le 10 aout pres de la ville de Suai, 
s’inscrivaient dans une longue serie d’incursions des 
milices le long de la frontiere avec le Timor occidental 
au cours des deux derniers mois. Le nombre croissant 
d’incidents entre les milices et les patrouilles des Na¬ 
tions Unies retarde egalement le retour des refugies est- 
timorais et nourrit les craintes que la securite dans la 
region frontaliere continuera a se degrader. L’ATNUTO 
devra done rester tres vigilante. Nous esperons que ce 
probleme n’aura pas une incidence importante sur la 
securite au Timor oriental. A cet egard, nous sommes 
surs que des efforts plus determines seront faits pour 
maitriser les milices et pour accelerer le retour des Est- 
Timorais a partir des camps de refugies situes au Timor 
occidental. 

Nous notons que des qu’elles sortiront de leur 
cantonnement force consecutif au deployment des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental, les Forces armees de 
liberation nationale du Timor oriental (FALINTIL) 
s’associeront a TATNUTO pour effectuer des opera¬ 
tions de maintien de la securite le long de la frontiere. 
La volonte des FALINTIL de se joindre aux efforts de 
defense du territoire s’est manifestee lorsque la mission 
des Nations Unies au Timor oriental a indique qu’ils 
constitueraient la base de la nouvelle force de defense 
du territoire. 

Nous reconnaissons que si le fait de mettre en 
place des relations regionales contribue a la securite au 
Timor oriental, celui-ci doit neanmoins egalement etre 
dote des moyens de se defendre. Des hauts fonctionnai- 
res de TATNUTO ont deja rencontre les commandants 
de l’armee est-timoraise pour examiner des proposi¬ 
tions visant a etablir un systeme de securite pour le 
nouveau pays. Ces propositions comporteraient soit la 
creation d’une force de defense par la voie de la cons¬ 
cription, soit le maintien d’une force de reserve volon- 
taires issus d’un nombre varie de contingents. Nous 
reconnaissons la contribution importante faite par le- 
King’s College de Londres, qui a effectue une etude 
independante sur les besoins futurs du Timor oriental 
dans ce domaine. 

Un autre evenement est egalement revelateur du 
nouveau visage politique que prend le Timor oriental : 
M. Xanana Gusmao a confie son poste de commandant 
en chef des FALINTIL a son adjoint lors d’une cere- 
monie qui a eu lieu le 20 aout et qui a marque le vingt- 
cinquieme anniversaire de la formation de cette gue¬ 
rilla. Nous nous felicitons de cette mesure qui renforce- 
ra la credibility de M. Gusmao en tant que dirigeant et 
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homme d’Etat dans le nouveau territoire independant. 
Nous pensons que la transmission du commandement 
militaire est un acte symbolique mais important, puis- 
qu’il assoit le principe democratique de la separation 
entre l’armee et la politique et ouvre la voie a 
l’instauration d’un Timor oriental democratique et in¬ 
dependant. 

Nous ne saurions manquer d’attirer Tattention sur 
le fait que, contrairement aux autres domaines dans 
lesquels des progres ont ete realises, le sort des milliers 
de refugies qui sont encore dans des camps n’a pas ete 
ameliore de fagon satisfaisante. Je voudrais exprimer la 
preoccupation de ma delegation devant la gravite de la 
situation actuelle, en particulier dans certaines regions 
ou TOrganisation internationale pour les migrations et 
le Haut Commissariat des Nations Unies pour les refu¬ 
gies (HCR) ont du suspendre des activites importantes 
en raison des actes d’intimidation commis par des mili- 
ces contre leurs travailleurs. Nous condamnons 
Tattaque commise la semaine derniere contre trois tra¬ 
vailleurs du HCR par des milices suspectes dans un 
camp de refugies du Timor occidental. Nous soutenons 
que la solution au probleme des refugies du Timor 
oriental qui se trouvent au Timor occidental consiste a 
separer les anciennes milices et les soldats des vrais 
refugies, a maintenir Tordre dans les camps, et a clari¬ 
fier le statut des Est-Timorais employes par le Gouver- 
nement indonesien. 

La Malaisie demeure fermement attachee a la 
paix et a la stabilite au Timor oriental. Le Ministre des 
affaires etrangeres de la Malaisie a saisi Toccasion de 
sa visite recente au Timor oriental pour souligner 
Tappui sans faille de la Malaisie a la reconstruction et 
au developpement a long terme du Timor oriental. II 
etait accompagne d’un groupe d’importants entrepre¬ 
neurs malaisiens, et a egalement profite de Toccasion 
pour faire connaitre les preoccupations de la Malaisie a 
Tegard des activites des milices au Timor oriental et 
dans la region frontaliere, et concernant la necessite de 
trouver rapidement une solution au probleme des refu¬ 
gies au Timor occidental. 

Enfin, la Malaisie voudrait rendre hommage a 
TATNUTO, pour son engagement soutenu et son grand 
professionnalisme, ainsi qu’a la population du Timor 
oriental qui fait preuve d’une patience et d’un courage 
remarquables en surmontant sans relache de grandes 
difficultes. La Malaisie voudrait egalement exprimer 
ses profondes condoleances a la Nouvelle-Zelande, au 


Bangladesh et au Nepal pour la perte de soldats qui 
etaient au service des Nations Unies au Timor oriental. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil. 

M. Levitte (France) : Je vous remercie. Monsieur 
le President, d’avoir organise ce debat. Je remercie 
egalement M. Annabi de nous avoir presente, comme 
toujours, une description parfaitement detaillee et pre¬ 
cise de la situation au Timor oriental. 

J’ai 1’honneur de prendre la parole au nom de 
l’Union europeenne. Les pays d’Europe centrale et 
orientale associes a l’Union europeenne - la Bulgarie, 
TEstonie, la Hongrie, la Lituanie, la Pologne, la Repu- 
blique tcheque, la Roumanie, la Slovaquie, la Slovenie 
- Chypre, Malte et la Turquie, pays egalement asso¬ 
cies, se rallient a cette declaration. 

L’Union europeenne tient aujourd’hui a reaffir- 
mer son soutien a Taction de TAdministration transi- 
toire des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) 
en vue de conduire le Timor oriental a Tindependance. 
II y a un an presque jour pour jour, la population timo- 
raise faisait en effet le choix de Tindependance. Le 
travail deja accompli par TATNUTO, sous l’impulsion 
decisive du Representant special du Secretaire general, 
M. Vieira de Mello, a ete considerable. II doit etre 
poursuivi en pleine cooperation avec les Timorais eux- 
memes. II est essentiel que toutes les couches de la po¬ 
pulation timoraise puissent etre associees a 
Tedification du futur Etat independant. La constitution, 
au mois de juillet dernier, d’un gouvernement mixte 
associant a parite des representants de TATNUTO et 
des Timorais nous semble a cet egard tout a fait posi¬ 
tive. 

L’Union europeenne demeure neanmoins extre- 
mement preoccupee par la situation de dizaines de mil¬ 
liers de refugies est-timorais au Timor occidental. 
L’Union europeenne exhorte TIndonesie a respecter 
totalement et inconditionnellement Tengagement 
qu’elle a pris d’aider ceux qui veulent etre rapatries et 
a mettre un terme aux campagnes inacceptables de de- 
sinformation et d’intimidation conduites dans les 
camps de refugies par les milices. L’Union europeenne 
condamne avec la plus grande fermete Tagression 
commise, le 22 aout dernier, contre une equipe du Haut 
Commissariat des Nations Unies pour les refugies 
(HCR) et elle deplore que cette agression, loin de 
constituer un acte isole, s’inscrive dans une serie qua- 
siment ininterrompue de harcelements et de violences 
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contre le personnel humanitaire et contre les refugies 
depuis la fin du printemps. L’Union europeenne cons¬ 
tate avec une inquietude particuliere que le HCR a ete 
oblige, dans ces conditions, de suspendre sa coopera¬ 
tion pendant quelques jours. 

L’Union europeenne prend note des nouveaux 
engagements pris par le Gouvernement indonesien pour 
regler la question des refugies. Elle appelle le Gouver¬ 
nement indonesien a prendre des mesures efficaces 
pour retablir la loi et l’ordre, creer des conditions de 
securite pour les refugies et le personnel humanitaire 
international, permettre a ce personnel d’acceder aux 
camps en toute liberte et securite et proceder a 
l’arrestation immediate et au jugement des miliciens 
extremistes qui essaient de saboter le processus de re¬ 
conciliation. Toutes ces mesures sont indispensables 
pour mener a bien l’enregistrement des refugies, pro¬ 
cedure qui doit permettre, notamment, de s’assurer que 
ces derniers disposent de la liberte effective de choisir 
entre un retour au Timor oriental dans les meilleurs 
delais et une installation en Indonesie. 

L’ Union europeenne est profondement preoccu- 
pee par les effets destabilisateurs provoques par 
l’incursion de miliciens bien entraines et bien equipes 
au Timor oriental a partir du Timor occidental. Les ac- 
tivites de ces milices pourraient contribuer a fragiliser 
le processus de transition vers Tindependance. Dans ce 
contexte, l’Union europeenne condamne tout particu¬ 
liere ment Tassassinat, a la fin du mois de juillet et au 
debut du mois d’aout, de deux Casques bleus de 
TATNUTO. Elle deplore egalement le recent deces 
d’un soldat du Bangladesh. 

L’Union europeenne considere que les conditions 
sont aujourd’hui reunies au Timor oriental pour per¬ 
mettre aux Timorais de poursuivre un processus de re¬ 
conciliation nationale solide et veritable. II est vital 
dans ce contexte que la communaute internationale 
continue de manifester son engagement a soutenir le 
redressement et le developpement du Timor oriental. 

Timor a fait Tobjet d’une operation sans prece¬ 
dent des Nations Unies. L’ATNUTO a ainsi beneficie 
d’un soutien considerable de la communaute interna¬ 
tionale et du budget le plus eleve de toutes les opera¬ 
tions de maintien de la paix en cours. Comme pour 
d’autres operations de maintien de la paix, une evalua¬ 
tion permanente de son cout et de ses moyens devra 
etre conduite en vue de la meilleure allocation possible 
des ressources. L’Union europeenne rappelle dans ce 


contexte la demande faite par le Conseil de securite, le 
3 aout dernier, de disposer d’une evaluation militaire 
des conditions de securite et de leurs consequences 
pour la structure de la composante militaire de 
TATNUTO. L’Union europeenne souhaiterait notam¬ 
ment disposer de renseignements actualises sur les be- 
soins militaires de TATNUTO, la repartition effective 
des moyens sur le territoire en fonction des contraintes 
locales de securite, les taches effectivement devolues a 
la composante militaire de TATNUTO et ses perspecti¬ 
ves devolution. 

Comme elle 1’avait deja souligne dans son inter¬ 
vention au Conseil de securite au mois de juin dernier, 
l’Union europeenne considere que la periode de transi¬ 
tion au Timor oriental entre dans une phase cruciale. La 
mission des Nations Unies doit, avec les Timorais de 
l’Est, permettre Taffirmation d’un nouvel Etat demo- 
cratique dans lequel la primaute du droit sera un fon- 
dement essentiel, d’un Etat independant, pleinement 
integre dans sa region et vivant en paix avec tous ses 
voisins. 

Le President (parle en anglais ) : L’orateur sui- 
vant est la representante de l’Australie. Je Tinvite a 
prendre place a la table du Conseil et a faire sa decla¬ 
ration. 

Mme Wensley (Australie) (parle en anglais ) : 
Merci, Monsieur le President, d’avoir organise cette 
seance publique du Conseil. Les Etats non membres du 
Conseil apprecient toujours de telles occasions de 
s’exprimer, en particulier lorsqu’il s’agit de pays di- 
rectement concernes par une question ou une situation 
particuliere et etroitement informes de son evolution : 
ils ont ainsi la possibility de participer veritablement - 
pas seulement par de simples paroles prononcees en 
seance ou consignees sur un proces-verbal - mais en 
contribuant a definir dans les faits les decisions et les 
mesures prises par le Conseil. 

Pour mon propre gouvernement, la transition vers 
Tindependance au Timor oriental, les defis auxquels 
doit faire face en permanence TAdministration transi- 
toire des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) 
et les perspectives d’avenir du Timor oriental en tant 
que nation independante restent des priorites tres im- 
portantes. L’Australie souhaite en effet voir 
Tavenement d’un Timor oriental independant, stable, 
democratique et sur, qui entretienne des relations de 
bon voisinage avec TIndonesie et toute la region. Tous 
ces resultats ne peuvent etre obtenus qu’avec le soutien 
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actif de la communaute internationale au processus de 
transition. 

II est egalement particulierement bien venu que 
cette seance soit ouverte a tous les Membres, en cette 
veille d’anniversaire de la consultation populaire. 

II y a un an, la communaute internationale a vu le 
peuple du Timor oriental se preparer a exprimer ses 
vceux sur l’avenir de son territoire, ignorant les mena¬ 
ces et l’intimidation auxquelles il a eu a faire face au 
cours des mois precedant le scrutin. Quelques jours 
plus tard, les representants de tres nombreux Etats 
Membres de l’ONU se sont reunis dans cette salle pour 
exprimer leur preoccupation a l’egard de la tournure 
effroyable des evenements au Timor oriental et pour 
lancer un appel - et en fait, pour donner corps - a une 
action internationale rapide et efficace en reponse a ces 
evenements. 

Apres une annee extraordinaire, le peuple du Ti¬ 
mor oriental peut, nous en sommes convaincus, cele- 
brer l’anniversaire de ce scrutin, avec T assurance que 
son vceu democratiquement exprime en faveur de 
Tindependance est en bonne voie de se realiser. Les 
efforts deployes par TATNUTO et les Timorais de l’Est 
pour preparer Tindependance ont ete considerables et 
ont ete faits en presence de difficultes et obstacles 
considerables. 

L’anniversaire du scrutin est a bien des egards 
une occasion d’exprimer une satisfaction, que tous les 
Membres de l’ONU pourront, a juste titre, partager. 
C’est egalement une bonne occasion de passer en revue 
les progres accomplis et de mesurer ce qui reste a faire. 
Dans ce contexte, mon gouvernement se felicite certai- 
nement du dernier rapport du Secretaire general sur 
1’evolution de la transition vers Tindependance, de 
meme que de la mise a jour qui nous a ete faite au- 
jourd’hui par le Sous-Secretaire general Annabi. Sous 
la conduite avisee du Representant special du Secre¬ 
taire general, M. Sergio Vieira de Mello, TATNUTO a 
continue a s’acquitter de son mandat de fa^on tout a 
fait professionnelle et determinee et a affronter avec un 
esprit de decision louable les nombreux defis auxquels 
elle a ete confrontee. 

Nous tenons egalement a rendre hommage non 
seulement au personnes qui se trouvent sur le terrain au 
Timor oriental, dans le cadre de TATNUTO, mais ega¬ 
lement aux personnes qui se trouvent ici au Siege de 
l’Organisation des Nations Unies, au Secretariat, qui 
ont eu une enorme charge de travail mais qui ont conti¬ 


nue ici meme, avec une tres grande efficacite, a jeter 
les bases des operations de TATNUTO. 

En depit de certaines choses positives qui nous 
ont ete dites ce matin, il est egalement manifeste que 
des problemes tres graves subsistent. L’Australie est 
profondement preoccupee par les attaques, qu’elle 
condamne, contre les soldats de la paix de TONU a la 
frontiere entre TIndonesie et le Timor oriental dont le 
nombre et la frequence se sont accrus ces dernieres 
semaines. La mort tragique des Casques bleus du Ban¬ 
gladesh, du Nepal, de la Nouvelle-Zelande et de mon 
propre pays ces dernieres semaines, et les attaques per- 
petrees contre le personnel humanitaire illustrent toutes 
les dangers persistants. Mon gouvernement a exprime 
ses sinceres condoleances aux Gouvernements et aux 
families si durement touches. 

Nous sommes particulierement preoccupes par la 
poursuite des actes d’intimidation des milices, en parti¬ 
cular le harcelement et les menaces dans les camps de 
refugies au Timor occidental qui ont force le HCR a 
suspendre temporairement ses activites au Timor occi¬ 
dental. Nous sommes egalement preoccupes par les 
indications tres inquietantes qui ont ete donnees ce 
matin quant a Involution de la structure des activites 
des modalites d’action des milices qui sont caracteri- 
sees par un perfectionnement accru et une plus grande 
organisation. 

En dernier ressort, c’est au Gouvernement indo¬ 
nesien qu’il incombe de mettre fin aux incursions des 
milices au Timor oriental et d’assurer une securite effi¬ 
cace pour veiller a ce qu’il n’y ait pas d’intimidation de 
la part des milices, que le HCR ait un acces sans en- 
trave aux camps, et qu’il y ait un processus 
d’inscription credible pour les refugies au Timor occi¬ 
dental. 

C’est pourquoi mon gouvernement s’est felicite 
du fait que le Gouvernement indonesien ait reconnu 
qu’il est essentiel de faire face efficacement au pro- 
bleme des camps de refugies au Timor occidental pour 
resoudre le probleme des activites des milices. Nous 
estimons que la proposition faite par le Gouvernement 
indonesien de fermer les camps va dans le bon sens, et 
nous nous felicitons vivement des discussions que ce 
gouvernement a avec TATNUTO pour y donner effet. 
Mon gouvernement, de concert avec un certain nombre 
d’autres membres de la communaute internationale et 
TOrganisation les Nations Unies, oeuvre en etroite col¬ 
laboration avec le Gouvernement indonesien pour etu- 
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dier les mesures pratiques necessaires pour mettre eii 
oeuvre la proposition indonesienne. 

Au cours des 12 derniers mois, l’Australie a four- 
ni une assistance de plus de sept millions de dollars 
australiens au refugies qui se trouvent dans ces camps. 
Nous sommes disposes a apporter une nouvelle assis¬ 
tance constructive et pratique pour venir en aide aux 
personnes qui se trouvent dans ces camps et pour 
contribuer au rapatriement de celles d’entre elles qui 
souhaitent retourner au Timor oriental. Je tiens a insis¬ 
ter sur le fait qu’il est extremement important que le 
rapatriement et la reinstallation des refugies restants 
soient volontaires. 

L’Australie exhorte le Gouvernement indonesien 
et les TNI a redoubler d’efforts et a prendre toutes les 
mesures necessaires pour mettre fin aux activites de 
milices au Timor occidental en desarmant et en de- 
mantelant les milices une fois pour toutes, en les bou- 
tant hors des camps de refugies et en aidant a traduire 
en justice ceux qui ont commis des crimes. 

Nous esperons vivement que ce premier anniver- 
saire de la consultation populaire, cette seance publique 
opportune du Conseil, et les preoccupations que nous 
avoirs entendu les membres du Conseil exprimer ce 
matin et celles que nous nous entendrons aujourd’hui 
de la part d’autres Etats Membres au sujet de tous ces 
problemes contribueront a centrer davantage T attention 
de tous les Etats Membres sur le Timor oriental. 

En particulier, Tattention et les efforts de la 
communaute internationale doivent se porter, directe- 
ment et de fagon urgente, sur la situation inquietante en 
matiere de securite et sur les problemes serieux des 
camps de refugies. Nous ne pouvons pas - surtout en 
ce moment et a la veille du Sommet du millenaire, 
alors que vient d’etre publie le rapport sur les opera¬ 
tions de paix de l’Organisation des Nations Unies - 
admettre que le succes d’un si grand nombre d’aspects 
des efforts deployes par l’Organisation des Nations 
Unies et l’ATNUTO au Timor oriental soit mis en peril 
par ces problemes. Nous ne pouvons non plus, je pense, 
admettre que soit violee la profonde promesse sanc- 
tionnee par ce Conseil d’une transition harmonieuse 
vers Tindependance du Timor oriental et du peuple du 
Timor oriental. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie la 
representante de l’Australie des paroles aimables 
qu’elle a adressees a ma delegation ainsi qu’aux autres 
membres du Conseil. Comme toujours, le Conseil est 


heureux d’entendre les points de vue de l’ensemble des 
Membres de l’Organisation sur les questions impor- 
tantes dont il est saisi. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre- 
sentant de la Norvege. Je l’invite a prendre place a la 
table du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Brattskar (Norvege) (parle en anglais ) : Le 
Gouvernement norvegien est heureux de noter les pro- 
gres constants enregistres au cours des derniers mois au 
Timor oriental, en particulier dans les domaines de la 
reconstruction materielle et de la mise au point de 
structures gouvernementales. La vitesse et la portee des 
projets mis en oeuvre ne cessent de croitre. 

La Norvege a egalement pris note de l’examen 
recent du programme humanitaire au Timor oriental et 
au Timor occidental. Nous apprecions les observations 
critiques qui ont ete faites, tout en reconnaissant les 
taches considerables qui ont ete realisees jusqu’ici. La 
Norvege appuiera les appels globaux interinstitutions 
revises de l’ONU en faveur du Timor occidental et du 
Timor oriental a concurrence de pres de 600 000 dol¬ 
lars. 

La crise humanitaire grave au Timor oriental est a 
present largement depassee, mais les defis a venir sont 
enormes. L’objectif principal de la communaute inter¬ 
nationale - comme nous l’avons dit ici meme il y a 
deux mois - doit etre maintenant de continuer d’aider 
les Timorais de l’Est, dans leurs efforts d’edification de 
la nation, a creer un Etat independant, democratique et 
prospere. 

La Norvege a apporte un appui ferme au Timor 
oriental bien avant la crise de l’annee derniere, et nous 
continuerons a le faire a l’avenir. En 1999, nous avoirs 
depense pres de six millions de dollars, essentiellement 
en assistance humanitaire. Notre appui restera a ce ni¬ 
veau mais s'orientera davantage vers les besoins a plus 
long terme en matiere de developpement durable et de 
bonne gouvernance. 

Nous appuyons sans reserve les efforts que de- 
ploient l’ATNUTO et ses partenaires dans cette tache 
gigantesque. L’un des enjeux les plus importants en ce 
moment consiste a assurer une plus large participation 
des Timorais de l’Est a l’edification de leur futur Etat. 
Dans ce contexte, nous nous felicitons en particulier de 
l’initiative tendant a remplacer le Conseil consultatif 
national par un Conseil national dont la composition 
elargie permet une plus large representation. 
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La Norvege attache une grande importance a la 
gestion internationale des crises et au maintien de la 
paix. Notre engagement a l’egard du Timor oriental se 
reflete dans notre participation au sein de la Force in¬ 
ternationale au Timor oriental (INTERFET) et de la 
Mission des Nations Unies au Timor oriental 
(MINUTO), ainsi que dans notre appui a l’ATNUTO et 
dans les contributions que nous avons versees pour 
permettre la creation de l’Academie de police et le de- 
tachement des membres du groupe d’enquete sur les 
violations des droits de Fhomme. 

La Norvege continue d’etre vivement preoccupee 
par la situation en matiere de securite le long de la 
frontiere avec l’lndonesie et dans les camps de refugies 
au Timor occidental laquelle a entraine la suspension 
des activites du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR) au Timor occidental. Nous 
prions les autorites indonesiennes de prevenir les acti¬ 
vites des milices a l’interieur et aux alentours des 
camps de refugies ainsi que le long de la frontiere. Le 
Gouvernement norvegien appuie sans reserve le pro¬ 
cessus d’enquete sur les violations des droits de 
l’homme et sur les atteintes au droit humanitaire qui 
ont ete perpetrees Fan dernier au Timor oriental. Nous 
demandons instamment au Gouvernement indonesien 
de poursuivre ses efforts pour regler ces questions en 
vertu des responsabilites qui lui incombent et en coope¬ 
ration avec l’ONU et la communaute internationale. 

Le President (parle en anglais ) : Le prochain 
orateur inscrit sur ma liste est le representant du Bresil. 
Je F invite a prendre place a la table du Conseil et a 
faire sa declaration. 

M. Fonseca (Bresil) (parle en anglais ) : Je 
m’associe aux orateurs precedents pour vous remercier. 
Monsieur le President, d’avoir organise la presente 
seance publique sur le Timor oriental. Vos talents de 
diplomate ont ete d’un apport precieux pour mener les 
travaux du Conseil de securite au cours de ce mois. Je 
voudrais aussi exprimer ma reconnaissance au Sous- 
Secretaire general aux operations de maintien de la 
paix, M. Annabi, pour l’expose qu’il vient de nous pre¬ 
senter aujourd’hui au sujet des derniers evenements qui 
sont survenus au Timor oriental. 

Le Timor oriental doit proceder a un certain nom- 
bre de transitions: transition de l’oppression a 
l’autodetermination et a l’independance, du retard eco- 
nomique au developpement durable et de la crainte et 
de la terreur a la stabilite et la tranquillite. 11 n’y a pas 


de solution aisee et chacune de ces transitions exige de 
la patience, certes, mais egalement de la volonte et de 
la determination. En outre, elle necessite une coopera¬ 
tion etroite entre la population du Timor oriental et la 
communaute internationale. 

Demain, le 30 aout, les Timorais orientaux vont 
celebrer le premier anniversaire de la consultation po- 
pulaire organisee par l’ONU. En participant massive- 
ment, dans des circonstances extremement difficiles, a 
cette consultation, la population du Timor oriental a 
donne une fois de plus la preuve de son attachement a 
l’independance et a la democratic. Bien que les violen¬ 
ces qui ont suivi l’annonce des resultats de la consulta¬ 
tion populaire aient fait de nombreuses victimes et lais- 
se des marques profondes dans le territoire et bien que 
leurs effets continuent de se faire sentir, cette consulta¬ 
tion populaire a marque une etape decisive dans la lon¬ 
gue quete du Timor oriental pour l’independance. Le 
peuple bresilien rend hommage aux Timorais orientaux 
en cette occasion importante. 

Compte tenu des actes de vandalisme qui ont de- 
vaste le territoire apres la consultation populaire de 
l’annee derniere, les progres realises sous la direction 
avisee de FAdministrateur transitoire et Representant 
special du Secretaire general, M. Sergio Vieira de 
Mello, sont tout a fait remarquables. 

II est vrai que la situation en matiere de securite 
s’est sensiblement amelioree depuis le deployment de 
la Force internationale au Timor oriental (INTERFET) 
et l’etablissement de FAdministration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) qui lui a 
succede, mais il reste encore beaucoup a faire. Les tra¬ 
gedies qui ont entraine la mort de soldats de la paix 
temoignent de la capacite de destabilisation des incur¬ 
sions effectuees par les milices et les extremistes armes 
dans le territoire du Timor oriental. Je voudrais adres- 
ser nos profondes condoleances aux families des sol¬ 
dats qui ont ete tues dans l’accomplissement de leur 
devoir, ainsi qu’aux Gouvernements de l’Australie, du 
Bangladesh, du Nepal et de la Nouvelle-Zelande. 

Des informations dignes de foi indiquent qu’un 
nombre accru de membres des milices s’infiltrent au 
Timor oriental a partir du Timor occidental, semant la 
terreur parmi les villageois. L’on ne saurait tolerer que 
ceux qui recourent a la violence en tant que moyen po¬ 
litique parviennent a aneantir les progres realises au 
prix de grandes difficultes. Aucune tolerance n’est ad¬ 
missible a l’egard de ceux qui veulent revenir aux jours 
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sombres du passe et plonger le Timor oriental dans une 
nouvelle flambee de violence. II n’y a pas d’alternative 
au processus democratique. C’est le message que la 
communaute internationale doit transmettre a voix 
haute et en termes clairs aux groupes extremistes. 

La cooperation de TIndonesie est egalement ca- 
pitale pour mettre fin aux activites des milices. Nous 
esperons que le Gouvernement indonesien accelerera la 
mise en oeuvre des accords importants qu’il a signes 
avec TATNUTO dans le domaine de la securite et du 
controle des frontieres. II est imperatif d’entreprendre 
de nouveaux efforts pour desarmer, demanteler et ap- 
prehender les extremistes qui utilisent le Timor occi¬ 
dental comme base pour lancer des attaques au Timor 
oriental. 

Le Bresil condamne vigoureusement les attaques 
qui ont ete lancees le 23 aout dernier dans le camp de 
Naen contre le personnel du Haut Commissairiat des 
Nations Unies pour les refugies (HCR). Les autorites 
chargees d’assurer la securite dans la region doivent 
mettre fin a ces intimidations et ces harcelements diri- 
ges contre le personnel humanitaire et les refugies. 
Nous sommes par consequent favorables a Touverture 
d’une enquete approfondie sur cette serie d’incidents et 
nous esperons que les activites du HCR dans les camps 
pourront reprendre sans tarder afin que les activites de 
rapatriement puissent se derouler de maniere ordonnee. 
Le plan d’action global qui vise a fermer les camps de 
refugies situes a proximite de la frontiere dans les pro¬ 
chains six mois pourra peut-etre ameliorer la securite 
mais il devra cependant etre mis en oeuvre en tenant 
compte du droit des refugies a des moyens d’existence 
adequats. 

D’autre part, la composante militaire de 
TATNUTO doit etre dotee des moyens voulus pour 
faire face a la menace que represented certains mem- 
bres des milices qui sont fortement armes et qui veu- 
lent a tout prix tendre des embuscades et attaquer les 
soldats de la paix. Comme M. Sergio Vieira de Mello 
l’a recemment declare, «Nous n’allons pas permettre 
que nos soldats servent de cibles a ces types». Le Bre¬ 
sil participe activement a TATNUTO et il entend conti¬ 
nuer d’apporter sa contribution en vue de reduire les 
tensions et d’en limiter les effets. 

L’edification d’une democratic solide depend non 
seulement de Tadoption d’un cadre juridique mais 
egalement et surtout d’un sens d’appartenance a une 
communaute de droits et d’obligations. Pour que la 


democratie prenne racine, le peuple doit sentir qu’il 
tient les renes de ce processus. Nous sommes certains 
que le premier congres du Conseil national de la resis¬ 
tance timoraise (CNRT) marquera un progres important 
a cet egard. La communaute internationale devrait sa- 
luer les propositions que M. Vieira de Mello a presen¬ 
tees la semaine derniere dans son discours au congres 
du CNRT, et dans lesquelles il a decrit les prochaines 
mesures qui pourraient etre prises et qui vont de la 
mise en place d’un Conseil national a la designation 
d’une commission constitutionnelle chargee de prepa¬ 
rer un premier projet de constitution, et de la creation 
d’un cadre juridique pour les processus politiques et 
electoraux a Telection d’une assemblee constituante. 

Toutes ces mesures feront l’objet de debats appro- 
fondis avec la population est-timoraise, et differentes 
options sont possibles et restent ouvertes. Il est toute- 
fois essentiel de commencer, a titre prioritaire, a dis- 
cuter de ces questions, avec la participation active de la 
societe civile. Il est urgent de creer d’emblee ce senti¬ 
ment d’appartenance dont j’ai parle auparavant. Il sera 
plus facile d’y parvenir lorsque 1’horizon sera degage 
et que Tindependance aura marque un tournant decisif 
vers le renforcement des institutions democratiques. 

Nous avons beaucoup parle de la complexity de la 
tache qui consiste a reconstruire un pays pratiquement 
a partir de rien apres qu’une vague de violence se soit 
dechainee et ait devaste tout le territoire. Force est ce¬ 
pendant de souligner une fois de plus qu’un Timor 
oriental independant devra pouvoir compter a Tavenir 
sur la cooperation de la communaute internationale. 
L’independance devra etre appuyee par la communaute 
internationale et notamment par les bailleurs de fonds 
pour permettre le renforcement des institutions demo¬ 
cratiques et Tamelioration du bien-etre de tous les Ti- 
morais de l’Est. 

Il ne peut y avoir de democratie solide dans un 
contexte de misere et de desespoir et il ne peut y avoir 
de developpement reel sans le respect des droits de 
l’homme. En depit des contraintes budgetaires auquel il 
est astreint, le Bresil est dispose a entreprendre des 
projets de cooperation au Timor oriental. Notre bureau 
a Dili a joue un role important a cet egard. L’Agence 
bresilienne de cooperation a organise une mission au 
Timor oriental a la fin du mois de juillet et a defini les 
principes qui regiront ses activites de cooperation dans 
le domaine de Teducation, du renforcement des capa- 
cites et de la sante publique. 
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Le Timor oriental tel qu’on le connait aujourd’hui 
existe uniquement parce que la communaute Interna¬ 
tionale avait decide de manifester sa solidarity de ma- 
niere opportune. Nous ne pouvons laisser cette solida¬ 
rity disparaitre au moment le plus necessaire. Gardons 
done allumee la flamme de Tespoir qui a guide tout au 
long de cette epreuve ce peuple extraordinairement 
courageux du Timor oriental. Gardons cet esprit de la 
solidarity humaine qui garantit des jours plus radieux, 
plus heureux, des jours meilleurs pour le Timor orien¬ 
tal. 

Le President (parle en anglais ): Je remercie le 
representant de sa declaration et des paroles aimables 
qu’il m’a adressees. 

Avant de donner la parole a Torateur suivant, je 
voudrais au nom du Conseil de security, exprimer nos 
profondes condoleances a TAustralie a la suite du de- 
ces de Tun de ces soldats qui est intervenu le 9 aout, et 
dont le representant de TAustralie nous a parle plus tot. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre- 
sentant de la Nouvelle-Zelande. Je Tinvite a prendre 
place a la table du Conseil. 

M. Powles (Nouvelle-Zelande) (parle en an¬ 
glais) : Monsieur le President, je me rejouis de 
Toccasion qui m’est offerte de prendre a nouveau la 
parole au Conseil sur la question du Timor oriental, et 
je vous en remercie. En juin de cette annee ma delega¬ 
tion a exprime devant les membres du Conseil sa pre¬ 
occupation a la suite des incursions et des attaques me- 
nees par les milices contre les zones de maintien de la 
paix de TOrganisation des Nations Unies au cours des- 
quelles un soldat de la paix australien a ete blesse. 
Puis, en juillet un soldat de la paix neo-zelandais a ete 
tue par la milice, et nous avoirs saisi cette occasion 
pour nous adresser a nouveau au Conseil pour exprimer 
a nouveau notre preoccupation. Ces deux fois, nous 
avons demande au Gouvernement indonesien de renou- 
veler ses efforts renouveles pour juguler les milices du 
Timor occidental. 

Mais depuis, un soldat de la paix nepalais qui 
faisait partie du bataillon sous commandement neo- 
zelandais a ete tue. Je saisis cette occasion d’exprimer 
les condoleances de mon gouvernement pour ce deces 
et pour les pertes du Bangladesh et de TAustralie. En 
outre, des attaques brutales ont ete perpetres contre le 
personnel du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies (HCR). Comme nous Ta signale M. 
Annabi, le Sous-Secretaire general aux operations de 


maintien de la paix, la situation ne fait qu’empirer, les 
milices operant a Tinterieur du territoire du Timor 
oriental de meme que le long de la frontiere avec le 
Timor occidental. 

Cette situation est intolerable et ma delegation 
souhaite saisir cette occasion pour repeter que la Nou- 
velle-Zelande attend du gouvernement indonesien qu’il 
prenne des mesures efficaces contre ceux qui au Timor 
occidental et ailleurs en Indonesie cherchent a porter 
atteinte a Tintegrite politique et territoriale du Timor 
oriental et qui sont a l’origine d’actes d’intimidation et 
de violence contre 1’ONU et la population civile du 
Timor oriental. Un an apres le scrutin historique au 
Timor oriental, il est grand temps que Tintegrite politi¬ 
que et territoriale du territoire soit respectee. 

Le President (parle en anglais) : L’orateur sui¬ 
vant inscrit sur ma liste est le representant de 
l’lndonesie. Je Tinvite a prendre place a la table du 
Conseil et a faire sa declaration. 

M. Wibisono (Indonesie) (parle en anglais) : 
Etant donne que e’est la premiere fois que ma delega¬ 
tion prend la parole, permettez-moi de commencer par 
vous feliciter. Monsieur le President, de votre acces¬ 
sion a la presidence du Conseil de security pour ce 
mois d’aout. Qu’il me soit permis egalement de felici- 
ter votre predecesseur, Mme TAmbassadeur Patricia 
Durrant, representante permanente de la Jamai'que de la 
maniere dont elle a conduit le mois dernier les travaux 
du Conseil. 

Nous avons ecoute attentivement les orateurs pre¬ 
cedents. Beaucoup ont evoque les actes de violences 
recents, notamment les incidents qui ont entraine la 
mort des soldats de la paix de 1’ONU, originaires de 
TAustralie, du Nepal, du Bangladesh et de la Nouvelle- 
Zelande. Je voudrais saisir cette occasion pour 
m’associer a ceux qui sont intervenus avant moi et pour 
exprimer au nom de la delegation indonesienne nos 
sinceres condoleances aux families endeuillees, et ex¬ 
primer toutes nos condoleances au gouvernement et au 
peuple de TAustralie, du Bangladesh, du Nepal et de la 
Nouvelle-Zelande. Conformement a la politique de 
mon gouvernement, nous condamnons a nouveau tres 
fermement tous les actes de violences, notamment les 
plus recents au cours desquels trois membres du per¬ 
sonnel humanitaire de l’ONU ont ete blesses, ce qui a 
conduit a la suspension des activites de rapatriement du 
Haut Commissariat des Nations Unies pour les refugies 
(HCR) et les efforts de rapatriement de 1’organisation 
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internationale de l’immigration (Oil). Nous attendons 
les resultats des enquetes conjointes qui ont ete entre- 
prises. 

Maintes fois, des intervenants irresponsables ont 
parle de ces actes de violence comme ayant ete cau- 
tionne par l’lndonesie, Un intervenant a dit par exem- 
ple que 

« les affrontements entre les groupes pro-Jakarta 
et les soldats de la paix sont recemment devenus 
tres frequents, et il existe des speculations crois- 
santes selon lesquelles des elements des forces 
armees indonesiennes arment et forment les ban- 
des. » 

On a dit egalement que « des attaques des milices pro- 
indonesiennes s’effectuent avec impunite ». Personne 
ne nie evidemment que certains incidents se sont pro- 
duits, mais nous devons garder notre bon sens vis-a-vis 
de toutes les nombreuses rumeurs. Des allegations ont 
ete formulees selon lesquelles les milices sont a present 
mieux equipees et mieux armees et portent des unifor¬ 
mes de camouflage. Mais cela ne signifie pas qu’elles 
sont soutenues par les forces armees indonesiennes, 
etant donne que ces equipements peuvent etre facile- 
ment obtenus au marche noir. Permettez-moi de rappe- 
ler les informations selon lesquelles des groupes armes 
etaient a l’oeuvre au centre et a l’ouest du Timor 
oriental et que les milices brulaient des maisons, in¬ 
formations qui se sont revelees par la suite comme 
etant sans fondement. 

L’lndonesie partage pleinement les preoccupa¬ 
tions exprimees dans cette salle et comme precedem- 
ment, nous voudrions affirmer que nous sommes de¬ 
termines a prendre les mesures necessaires pour assurer 
la securite et empecher que de tels incidents ne se re- 
produisent. En effet, c’est une mesure de cette nature 
qui a ete prise, le 12 novembre 1999, lorsque les pre- 
tendus groupes de milices ont ete officiellement de- 
manteles. Mais il ne faut pas oublier que le probleme 
des refugies est un probleme complexe, complique et 
multidimensionnel. 

Aux termes du Memorandum d’entente conclu 
entre l’lndonesie et TAdministration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), chaque 
partie a la responsabilite d’assurer la securite de son 
cote de la frontiere. Afin d’eviter que ne se produisent 
des incidents dans les zones frontalieres, l’lndonesie a 
propose a TATNUTO d’organiser des patrouilles 
conjointes, de mettre en place des postes-frontiere 


conjoints et d’echanger des officiers de liaison mili- 
taire. Cette proposition a ete, malheureusement, rejetee 
par TATNUTO. De leur cote, les forces armees indone¬ 
siennes ont toujours empeche les personnes armees de 
penetrer au Timor oriental. Elies ont confirme qu’elles 
avaient arrete le chef d’un groupe de miliciens qui 
avait constitue une force de 200 hommes pour effectuer 
des frappes de l’autre cote de la frontiere. Mais lorsque 
ces groupes armes reussissent a franchir la frontiere, 
c’est TATNUTO, responsable de la securite au Timor 
oriental, qui a pour mandat clair, energique et sans 
equivoque pour prendre les mesures necessaires afin de 
maintenir cette securite. Nous nous feliciterions certai- 
nement que Tobservation faite par le Representant spe¬ 
cial du Secretaire general, a savoir que « ceux qui osent 
perturber 1’ordre public dans le pays paieront un prix 
tres eleve » se traduise par des actes concrets, car c’est 
bien ce que Ton attend de TATNUTO. 

Anime par un vif desir de resoudre le probleme 
des refugies, mon gouvernement a annonce son inten¬ 
tion de s’y atteler de fagon systematique dans un delai 
de trois a six mois. Cette decision a ete prise de fa?on a 
ne pas courir le risque de voir s’affaiblir Tattention 
internationale pour cette question et pour que les mil- 
liers de refugies qui se trouvent dans les ne continuent 
pas a se morfondre. Nous estimons qu’en faisant face a 
ce probleme sous tous ses aspects, on pourra reduire 
sensiblement, peut-etre meme eliminer completement 
les tensions, les actes de violence et les massacres. 

L’inscription des refugies est un aspect essentiel 
de ce processus. Nous sommes conscients du role que 
TOrganisation des Nations Unies joue pour essayer de 
determiner le nombre de personnes souhaitant rester 
sur le territoire indonesien et le nombre de celles qui 
veulent retourner au Timor oriental. A cet egard, le 
Gouvernement indonesien est determine a apporter sa 
cooperation et n’admettra pas que des extremistes fas- 
sent obstacle au processus. 

A cet effet, un plan d’action general, ayant pour 
but d’accelerer le reglement de la question des refu¬ 
gies, est en cours d’elaboration. Ce plan comporte les 
elements suivants : premierement, la poursuite de la 
mise en oeuvre des programmes actuels de rapatriement 
vers le Timor oriental ou de reinstallation sur le terri¬ 
toire indonesien; deuxiemement, la fermeture des 
camps de refugies se trouvant le plus pres de la fron¬ 
tiere; troisiemement, le relogement dans les camps de 
transit temporaires eloignes de la frontiere des refugies 
qui souhaitent rester en Indonesie, avant leur reinstal- 
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lation permanente au Timor occidental ou dans d’autres 
parties de l’lndonesie; quatriemement, le transfert vers 
des camps de transit au Timor oriental des refugies qui 
souhaitent retourner au Timor oriental, avant que les 
conditions soient remplies pour leur permettre de se 
rendre a leur destination finale au Timor oriental. 

Nous sommes egalement conscients du lourd far- 
deau economique et financier que fait peser Texistence 
de camps au Timor occidental non seulement sur le 
Gouvernement central mais aussi sur la province de 
Nusa Tenggara Est. Ce fardeau affecte directement la 
population locale deja appauvrie. 

A l’inverse, le retour des refugies au Timor 
oriental, dont beaucoup ont des competences en agri¬ 
culture, en gestion de petites entreprises et en adminis¬ 
tration, jouera un role essentiel dans le developpement 
futur du Timor oriental. 

II convient de souligner que le caractere volon- 
taire de la decision prise par chaque refugie est abso- 
lument respecte dans Tensemble du processus 
d’inscription. La fermeture des camps et la reinstalla¬ 
tion des refugies, dans des camps de transit temporaires 
au Timor occidental ou au Timor oriental, seront ef- 
fectuees avec humanite et sensibilite, a la suite d’une 
vaste campagne d’information menee aupres des refu¬ 
gies. 

Comme nous le savons tous, une telle entreprise 
necessite des fonds importants. La question des refu¬ 
gies relevant de la responsabilite collective, la commu- 
naute internationale est egalement appelee a apporter 
son concours a ce processus. Nous esperons, qu’en te- 
moignage de la preoccupation et de l’engagement 
constants de la communaute internationale, les pays 
donateurs et les organisations internationales concer- 
nees fourniront Tassistance necessaire. 

II est comprehensible qu’en raison des incertitu¬ 
des qui subsistent, certains refugies hesitent ou eprou- 
vent des craintes a retourner au Timor oriental. II y a 
encore environ 130 000 refugies dans les camps au Ti¬ 
mor occidental. Leur sentiment de frustration est exa- 
cerbe par le fait que le rythme et les progres de l’aide 
tant necessaire n’ont pas repondu a leurs attentes. II est 
done normal qu’ils eprouvent de grandes preoccupa¬ 
tions en particulier a 1’egard de leur securite physique 
mais aussi vis-a-vis des possibilites d’emploi et de la 
securite de Temploi, de la penurie d’aliments et du 
manque d’autres produits de premiere necessite. 
L’avenir leur parait bien sombre au Timor oriental. 


La reussite du processus de rapatriement depen- 
dra, par consequent, de nombreux elements, notamment 
de la capacite de l’ATNUTO de fournir des assurances, 
non seulement dans les domaines economique et social, 
mais ce qui est plus important encore, dans le domaine 
de la securite. Apres avoir suivi de pres 1’evolution des 
evenements au Timor oriental, nous estimons que la 
question qui doit etre traitee de fagon prioritaire est 
celle de la reconciliation veritable entre les Timorais 
orientaux, qui, helas, reste encore difficile a realiser. 

N’oublions pas qu’un conflit existait deja avant 
1975 au sein meme de la population du Timor oriental. 
Le fait que ce conflit persiste aujourd’hui n’est mani- 
festement pas imputable aux actions de l’lndonesie. La 
violence dans les camps de refugies est le fait non seu¬ 
lement de divergences politiques qui persistent entre 
ceux qui sont favorables a l’independance et ceux qui 
sont favorables a Tintegration, mais aussi d’un senti¬ 
ment de frustration engendre par des conditions de vie 
anormales, qui sont demoralisantes. 

II ne fait aucun doute que la reconciliation revet 
une importance primordiale. Tant que les causes pro- 
fondes de la discorde subsisteront, la realisation d’une 
reconciliation veritable et authentique continuera de 
nous echapper et, done, de faire obstacle au reglement 
de la question complexe et difficile des refugies. 

Le Gouvernement indonesien est resolu a pro- 
mouvoir l’instauration de relations etroites, mutuelle- 
ment benefiques, avec le Timor oriental et est determi¬ 
ne a s’employer de son mieux pour atteindre cet objec- 
tif, compte tenu notamment de la necessite urgente de 
promouvoir une reconciliation veritable entre les Timo¬ 
rais orientaux de toutes obediences politiques. En 
consequence, le Ministre indonesien de la justice est en 
train de proceder aux derniers preparatifs en vue 
d’identifier les personnes suspectees d’avoir participe 
aux evenements qui ont suivi la consultation populaire 
de l’annee derniere. II s’agit la de l’aboutissement 
d’une longue enquete, qui apporte la preuve de la 
ferme determination du Gouvernement a traduire en 
justice les auteurs des actes de violence. Tout cela se 
fait dans le cadre de l’avenement d’une ere nouvelle 
d’amitie qui beneficiera aux deux peuples et qui forme- 
ra la base d’une relation bilaterale entre les deux pays. 

De nombreuses questions restent cependant a 
traiter, notamment celles liees a la frontiere, aux avoirs, 
a l’education des Timorais orientaux, aux archives, a la 
creation d’un couloir terrestre reliant le Timor oriental 
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a l’enclave d’Oecussi, et aux biens culturels. A cet 
egard, une delegation de Jakarta s’est recemment ren- 
due a Dili pour discuter avec l’ATNUTO de la question 
de la creation d’une commission frontaliere mixte, 
composee de representants civils de i’ATNUTO et du 
Gouvernement indonesien, chargee d’ effectuer la de¬ 
marcation de la frontiere entre le Timor occidental et le 
Timor oriental. II est regrettable que I’ATNUTO n’ait 
toujours pas presente ses commentaires sur le docu¬ 
ment relatif a cette question, qui lui a ete soumis il y a 
deja un certain temps. 

II est done absolument necessaire que de nou- 
veaux efforts soient faits par toutes les parties interes- 
sees pour fermer, une fois pour toutes, le chapitre du 
Timor oriental. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie le 
representant de l’Indonesie des aimables paroles qu’il 
m’a adressees, de meme qu’a la Representante de la 
Jamai'que, qui a assume la presidence du Conseil en 
juillet. 

Je donne maintenant la parole a M. Hedi Annabi 
pour qu’il reponde aux commentaires qui ont ete for¬ 
mulas et aux questions qui ont ete posees. 

M. Annabi (parle en anglais ) : Je vais essayer de 
repondre brievement a quelques uns des principaux 
points qui ont ete souleves. Une question a ete posee 
concernant la demission de Xanana Gusao au debut du 
congres du Conseil national de la resistance timoraise 
(CNRT). Ce congres represente la premiere occasion, 
pour ceux qui se sont rallies au CNRT, de discuter pu- 
bliquement de l’avenir politique du Timor oriental. Le 
CNRT a ete constitue en avril 1998 pour promouvoir 
l’independance et preparer la consultation populaire. 
Au cours du congres, il a ete debattu de la reorganisa¬ 
tion du CNRT de maniere a ce qu’il soit mieux a meme 
de faire face aux problemes poses par la transition et de 
se preparer a l’independance. Done, dans une certaine 
mesure, il est normal que les dirigeants aient demis- 
sionne. La nouvelle equipe dirigeante sera sans doute 
nommee a l’issue de ce congres. Il est fort probable 
que Xanana Gusmao continuera de jouer un role cons- 
tructif et fondamental dans le processus de transition. 
D’ailleurs, au cours du congres, il a dit aux participants 
qu’il etait pret a jouer ce role si tel etait le souhait de la 
base. 

Bien entendu, comme je le disais tout a l’heure, 
nous reviendrons de fafon plus detaillee sur le derou- 
lement de ce congres et sur les decisions qui y auront 


ete adoptees, car il ne prend fin qu’aujourd’hui et nous 
n’avons pas encore regu d’informations detaillees a ce 
stade. 

Une question a egalement ete posee concernant 
1’evaluation militaire de la situation en matiere de se¬ 
curite au Timor oriental, et ses consequences pour 
TAdministration transitoire des Nations Unies au Ti¬ 
mor oriental (ATNUTO). Comme les membres du 
Conseil Tauront constate, j’ai assez longuement decrit 
la situation actuelle en matiere de securite durant mon 
expose, ainsi que les preoccupations de l’ATNUTO a 
cet egard, son evaluation de la menace qui pese sur la 
securite et ce qui peut motiver cette menace. J’ai ega¬ 
lement parle des mesures initiales qui ont ete prises par 
TATNUTO pour restructurer la force et pour rede- 
ployer les troupes de fagon a renforcer la securite dans 
le centre et l’ouest du territoire. 

En ce moment, il est assez difficile de predire 
avec precision comment la situation va evoluer, car 
cette evolution est bien sur assez etroitement liee a la 
situation au Timor occidental et aux activites des mili- 
ces sur ce territoire. Toutefois, nous continuerons de 
suivre la situation de pres. Une fois que la mission aura 
fait une evaluation detaillee des mesures additionnelles 
qui pourraient s’averer appropriees, le Secretaire gene¬ 
ral fera des recommandations au Conseil. Pour 
l’instant, comme je l’ai dit, il a determine que la re¬ 
duction proposee de la force dans le secteur oriental 
serait retardee afin que TATNUTO soit mieux en me¬ 
sure de faire face a toute menace qui pourrait surgir. 

Une question a egalement ete posee concernant 
les enquetes menees a la suite des incidents au cours 
desquels des membres du personnel de TATNUTO ont 
ete tues par des milices. Il y a une enquete qui est me- 
nee conjointement avec l’lndonesie concernant le 
meurtre du soldat Manning, un soldat du contingent 
neo-zelandais qui a ete tue dans la zone frontaliere. 
Toutefois, les enquetes relatives au soldat nepalais et 
aux autres soldats qui ont ete tues a Tinterieur du Ti¬ 
mor oriental sont effectuees uniquement par 
TATNUTO. Nous porterons evidemment les conclu¬ 
sions de ces enquetes a Tattention du Conseil des 
qu’elles seront disponibles. 

On m’a egalement demande quelles mesures ont 
ete prises par TATNUTO pour reintegrer les refugies 
qui rentreront au Timor oriental a Tavenir. Le Repre¬ 
sentant special a declare a maintes reprises que des 
dispositions ont ete prises pour accueillir un grand 
nombre de refugies. En fait, le processus s’est, jusqu’a 


n0062418.doc 


27 



S/PV.4191 


maintenant, relativement bien deroule. II y a pres de 
170 000 Est-Timorais qui sont rentres du Timor occi¬ 
dental. Meme s’il y a eu quelques incidents isoles, ceux 
qui sont rentres ont generalement ete bien accueillis par 
la population. 

En cooperation avec le Haut Commissariat des 
Nations Unies pour les refugies (HCR), TATNUTO 
continue egalement de faciliter et d’encourager les vi- 
sites des families, ainsi que ce que nous appelons les 
visites «exploratoires». Ces visites permettent a ceux 
qui pourraient eventuellement rentrer de constater 
quelles sont les conditions qui prevalent au Timor 
oriental, et de connaitre les dispositions qui sont prises 
en vue de leur reintegration. Pour l’instant, bien sur, le 
principal probleme consiste a faire en sorte que ceux 
qui souhaitent rentrer puissent le faire en toute liberte 
et en toute securite. 

Le representant de l’lndonesie vient de confirmer 
ici la decision de son gouvernement de collaborer avec 


les Nations Unies pour regler la question des refugies 
au Timor occidental. M. Vieira de Mello se rendra a 
Jakarta dans quelques jours. Je suis convaincu qu’il 
continuera alors d’examiner cette question avec le 
Gouvernement indonesien. J’espere que des progres 
pourront etre accomplis afin que ceux qui souhaitent 
rentrer puissent le faire, et que les mesures necessaires 
seront prises pour mettre un terme aux activites des 
milices. 

Je pense avoir aborde les principales questions 
qui ont ete soulevees. Je vais done m’arreter ici. 

Le President (parle en anglais) : Je remercie 
M. Annabi des precisions qu’il a apportees. 

II n’y a pas d’autre orateur inscrit sur ma liste. Le 
Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle de 
Texamen de la question inscrite a son ordre du jour. 

La seance est levee a 13 heures. 
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